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CONSULAT D’ALGÉRIE À CASABLANCA

L’EMBLÈME
NATIONAL 
PROFANÉ

DES EXPERTS SE PRONONCENT SUR L’ÉNERGIE

LES RÉSERVES 
EN HYDROCARBURES 
SUFFISENT POUR LES
BESOINS DE L’ALGÉRIE

ABDELKADER BENSALAH, SECRÉTAIRE
GÉNÉRAL PAR INTERIM L’AFFIRME

“LE RND SE
PORTE BIEN”

P. 5

IMPOSANT LEURS PROPRES “STATIONS” DANS L’ALGÉROIS

LES CLANDESTINS
DÉFIENT 

LES “TAXIEURS”

Bab Ezzouar-Réghaïa 70 DA, Fort de l’Eau-Bab El Oued : 50 DA, Square-El Harrach :
50 DA, Place du 1er Mai-Aïn Naâdja : 50 DA, Bordj El-Kiffan-Grande Poste :

50 DA... Voici quelques exemples des lignes de dessertes proposées, actuellement,
par les taxis clandestins. Ces derniers ont érigé, dans plusieurs quartiers algérois,

leurs propres « stations » avec des files interminables d’« usagers ». Un phénomène
qui prend de l’ampleur sous le regard indifférent des services de sécurité.
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personnes sont tuées chaque
année par le paludisme, maladie

parasitaire transmise par les
moustiques, au Cameroun.

100.000 140 3,7 
élèves sportifs ont participé,

jeudi à Alger, aux activités du
coup d'envoi de la nouvelle 

saison du sport scolaire.

milliards de dinars ont été affectés
à Tébessa au secteur de l’énergie

pour raccorder 2.000 foyers
urbains et ruraux au réseau du gaz

naturel.
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"Cette pléthore de documents ne figure dans aucun texte législatif, instruction ou arrêté.
L’exigence de ces pièces administratives n’est que le fait d’individus.L’établissement d’un passe-

port est un droit constitutionnel garanti pour tous les Algériens, y compris ceux qui ont commis
des délits mineurs.

Le casier judiciaire ne doit pas être exigé lors de l’inscription à l’université car cette dernière  doit
être un espace d’insertion pour les personnes condamnées par la justice."

TAYEB BELAIZ :

Collaboration direction pénitentiaire-associations 
pour l'insertion de mineurs 

Le ministre d’Etat, ministre de l’Intérieur et des Collectivités
locales, Tayeb Belaïz, a estimé, jeudi à Oran, que de nombreux
documents administratifs exigés du citoyen "ne sont pas néces-
saires". Dans son intervention à l’occasion de l’installation du
nouveau wali d’Oran, Abdelghani Zaâlane, le ministre a précisé
que "près de 50 % des documents exigés du citoyen pour con-
stituer les différents dossiers administratifs ne 
sont pas nécessaires". "Cette pléthore de documents ne figure
dans aucun texte législatif, instruction ou arrêté", ajoutant que
"l’exigence de ces pièces administratives n’est que le fait d’in-
dividus". Pour le ministre, ce problème se pose différemment
d’une wilaya à une autre, tout en assurant que ces documents
non nécessaires disparaîtront et ne seront plus exigés de l’ad-
ministré. Dans ce contexte, le ministre a annoncé que des
textes sont en cours de préparation pour alléger le nombre de
documents exigés par l’administration et soulager le citoyen de
fastidieuses démarches. Par ailleurs, M. Belaïz a évoqué
d’autres questions liées à la promotion du service public assuré
par les administrations, considérant que "l’établissement d’un
passeport est un droit constitutionnel garanti à tous les
Algériens y compris ceux qui ont commis des délits mineurs".
Il a également considéré que le casier judiciaire ne doit pas être
exigé lors de l’inscription à l’université car, cette dernière "doit
être un espace d’insertion pour les personnes condamnées par
la justice."

La directrice des mineurs au ministère de la Justice, Meriem
Charfi, a indiqué que la direction pénitentiaire collaborait avec
une centaine d’associations dans le cadre des efforts d'insertion
des mineurs dans la  société. La même responsable, lors d’une
conférence à Tiaret, a souligné que la direction pénitentiaire a
donné l’opportunité à la société civile pour contribuer à l'in-
sertion dans la société des mineurs et détenus des établisse-
ments pénitentiaires. Elle a rappelé que la direction pénitenti-
aire a signé, en 2003, la première convention avec le comman-
dement général des SMA permettant aux groupes des scouts
d'accéder aux établissements pénitentiaires et centres des
mineurs pour présenter des activités en faveur des détenus.
Mme Charfi a ajouté que les SMA ont organisé, en collabora-
tion avec  le ministère de la Justice, des camps d'été en faveur
des mineurs. Une autre  convention a été paraphée avec les
SMA pour ouvrir des centres de réinsertion des mineurs,
encadrés par les groupes de scout.

Le ministre d’Etat, ministre de l’Intérieur et des Collectivités
locales, Tayeb Belaïz, a indiqué jeudi à Oran que la question
d’un nouveau découpage administratif "est actuellement
posée". 
Dans une déclaration à la presse, après la cérémonie d’installa-
tion du nouveau wali d’Oran, Abdelghani Zaâlane, le ministre
a précisé qu’"une réflexion sur un nouveau découpage admin-
istratif a été entamée dernièrement, notamment en ce qui con-
cerne certaines régions comme Oran ". 
"Cette question a été posée et discutée, hier mercredi, au niveau
du ministère. Nous poursuivrons ce travail afin que ce

découpage puisse répondre aux exigences du développement",

a-t-il ajouté. 

Concernant la wilaya d’Oran, M. Belaïz a précisé que l’atten-

tion sera portée sur l’organisation de la commune chef-lieu de

wilaya et ses annexes, signalant la possibilité de doter la daïra

d’Oran d’un nouveau siège, autre que celui réalisé dernière-

ment. Concernant le mouvement dans le corps des chefs de

daïra, M. Belaïz a souligné que "la question relève de l’intérêt

général et se fera si c’est nécessaire"

La question d’un nouveau découpage administratif "posée"

De nombreux documents exigés du citoyen "inutiles" Ivres, ils volent un lama
et l'emmènent dans 

le tramway 
A la suite d'une soirée très arrosée, cinq jeunes

Bordelais ont eu la curieuse idée de voler un lama
dans un cirque, puis de l'emmener prendre le

tramway. Les plaisantins ont finalement été inter-
pellés par la police et l'animal, prénommé Serge, a
été rendu à ses propriétaires, mais ceux-ci envis-

agent de porter plainte.
C'est une expérience pour le moins surprenante

qu'ont vécu les usagers de la ligne B du tramway
bordelais jeudi matin. Certains d'entre eux ont ainsi
dû écarquiller les yeux en apercevant un lama mon-

ter dans leur rame et prendre place entre deux
rangées de siège. Il ne s'agissait pourtant pas d'une

hallucination. Aux aurores jeudi matin, un lama
prénommé Serge a bel et bien pris le tramway à

Bordeaux.A l'origine de cette curieuse histoire, la
soirée très arrosée de cinq jeunes, passée dans une

discothèque du quartier des Bassins à Flot.
Passablement éméchés à la sortie de l'établissement,

au bout de la nuit, les cinq amis décident de se
promener dans les environs, et tombent rapidement

sur un cirque franco-italien.Particulièrement
curieux, notre petit groupe explore l'envers du
décor jusqu'aux cages où sont enfermés les dif-

férents animaux du cirque. C'est à ce moment que
se produit la rencontre avec Serge. Les cinq com-

pères décident rapidement de faire sortir le  lama de
sa cage, et l'emmènent avec eux. Selon le site de

Sud Ouest, qui a relaté l'affaire, ils s'emparent
également d'un lion en peluche et d'un trombone à
coulisse appartenant au cirque avant de partir.Ainsi
constituée, l'improbable troupe se met en route et

arpente le quartier alors que la nuit touche à sa fin.
Peut-être fatigués par leur folle soirée, les cinq

jeunes décident finalement de prendre le tramway,
mais, ne pouvant se résoudre à abandonner le lama,
ils le font monter avec eux. L'histoire ne dit pas si
l'animal a composté un titre de transport. Le con-

ducteur du tramway en question a, en tout cas,
immédiatement réagi, appelant son employeur pour

signaler l'invité surprise.
La police est alors rapidement intervenue. Sorti de

la rame, puis attaché à un lampadaire, Serge a
ensuite été rendu à ses propriétaires. Ses kid-

nappeurs ont pour leur part été arrêtés et placés en
garde à vue, avant d'être relâchés quelques heures

plus tard. Leur petit moment de folie pourrait
cependant leur coûter cher, car le directeur du

cirque, John Beautour, n'a pas l'intention d'en rester
là. Sur les réseaux sociaux, les cinq kidnappeurs

rencontrent en tout cas un franc succès. Une page
de soutien sur Facebook a même été créée, qui a

rassemblé près de 4.000 personnes en moins d'une
journée. Après sa nuit mouvementée, Serge a de

son côté retrouvé sa routine, assurant sans problème
sa prestation dans le spectacle du jeudi après-midi.  

Un canon britannique
datant de 1910 décou-
vert par des pêcheurs  

Des pêcheurs palestiniens de la bande de Ghaza,
dirigée par les islamistes de Hamas, ont découvert
un canon de la marine britannique datant de 1910,

et cette pièce d'artillerie retirée de l'épave d'un
navire a été exposé jeudi.

"Le canon est de fabrication anglaise et date de
1910" , a indiqué Saïd Nasser, le maire de Deir al-
Balah dans le centre de l'enclave palestinienne où
l'exposition a eu lieu. Long de sept mètres, il pèse

environ 8,5 tonnes.
Le canon a été retiré de l'épave d'un navire de

guerre ayant fait naufrage, probablement durant la
première guerre mondiale, a indiqué M. Saïd dans

un communiqué.
Le porte-parole de la police du gouvernement du
Hamas, Ayoub Abou Chaar, a indiqué à l'AFP que
des pêcheurs avaient découvert ce canon puis en
avaient informé les autorités de l'enclave qui l'ont
récupéré. Selon les médias de Ghaza, il pourrait

avoir été utilisé contre les Ottomans qui con-
trôlaient à l'époque la Palestine.



Le secrétaire général  par
intérim du Rassemblement
national  démocratique (RND)
a tenu a rassurer  les militants
de la bonne santé de son
parti. « Le parti se porte
bien » a  en effet  indiqué
Abdelkader Bensalah devant
les  militants  et les cadres du
RND rassemblés hier, au siège
de l’UGTA. 
PAR KAMAL HAMED 

L ors de ce meeting, organisé à
l’occasion de la commémoration du
59e anniversaire du déclenchement de

la guerre de Libération nationale, Bensalah
a laissé entendre que la crise interne  vécue
par le parti il y a quelques mois fait
désormais partie du passé et, dans la
foulée, il a rendu un vibrant hommage à
tous les militants qui  y ont grandement
contribué. « Regardez bien comment était
la situation il y a moins  d’une année par
rapport à maintenant », dira le secrétaire
général par intérim ajoutant que « la page
de la crise est tournée ».
« Le parti a réussi en un laps de temps à
mettre de l’ordre dans sa  maison », a-t-il
précisé alors que certains estimaient
« que le parti  était fini.  Ils ont tiré  des
conclusions à la hâte ». L’orateur, qui a

été fortement applaudi par l’assistance
durant son discours, n’a pas manqué, dans
ce même sillage,  d’égratigner un tant soit
peu le frère ennemi, le FLN en
l’occurrence. « Au RND nous n’avons
pas le monopole sur l’histoire, encore
mois sur les constances nationales »
affirme Bensalah ajoutant que « nous ne

sommes pas de ceux qui montent dans le
train à l’avant-dernière  halte et prétendre
que nous sommes les premiers de la
caravane ». Il a aussi été beaucoup
question des préparatifs du 4e congrès,
prévu les 26, 27 et 28 décembre prochains.
L’orateur a fait cas des étapes franchies,
notamment les congrès de wilayas qui ont

permis l’élection des congressistes aux
assises de fin d’année. « Le 4e congrès
sera un rendez-vous qui consacrera la
pratique démocratique à tous les niveaux »
soutient Bensalah dont le nom a été
scandé par l’assistance pour  être le futur
premier responsable du parti. Abdelkader
Bensalah n’a pas manqué aussi de faire, de
nouveau, au nom du parti, acte
d’allégeance au président de la République,
Abdelaziz Bouteflika. « Nous avons
soutenu Bouteflika  depuis 1999 et nous
continuerons à le faire aujourd’hui et
demain », dira-t-il devant une assistance
toute acquise au chef de l’Etat comme
l’attestent les portraits géants ornant la
salle ou les slogans scandés durant le
meeting. « Notre soutien ne visait que la
réalisation de la stabilité du pays et nous
continuerons à soutenir les réformes
politiques du Président ». Cependant
Bensalah, et même s’il a parlé de l’élection
présidentielle de 2014 qui a fait couler
beaucoup d’encre n’a pas franchi le pas
comme l’a fait son frère ennemi le FLN
lorsque Amar Saïdani  a clairement affiché
le soutien du vieux parti pour un
quatrième mandat pour le Président. « Le
président Bouteflika est le candidat du
FLN lors de ces élections » a, pour
rappel, indiqué tout  récemment Saïdani. 
« Il n’ y a aucune  hésitation quant à notre
soutien au président Bouteflika, mais nous
disons aussi que Bouteflika est plus grand
pour être le candidat d’un seul parti».

K. H.
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PAR RAYAN NACIM

Le Front des forces socialistes (FFS)
appelle à une véritable unité du
Maghreb, fondée sur le respect

mutuel et la coopération, a souligné
samedi à Constantine le premier
secrétaire national de ce parti, Ahmed
Betatache. 
Une véritable unité maghrébine,  telle
que la souhaitaient les artisans du 1er
novembre 1954, permettra de  réduire
les risques de déstabilisation ciblant
cette région , a ajouté M. Betatache lors
d’un meeting populaire organisé à
l’occasion de la célébration du 50e

anniversaire du FFS et du 59e

anniversaire du déclenchement de la
Révolution. 
Condamnant l’atteinte au consulat
algérien à Casablanca (Maroc), M.
Betatache a indiqué que la diplomatie est
aujourd’hui  plus que jamais appelée à
jouer son rôle pour préserver les bonnes
relations entre les deux peuples . 
La  révision du système de gouvernance
figure parmi les solutions à mettre en
úuvre pour permettre l’établissement
d’un véritable Etat de droit, a par
ailleurs souligné ce responsable de
parti, s’attardant longuement sur la

question de  l’indépendance de la justice
pour estimer que la construction d’un
consensus national permettra de rétablir
les règles de l’Etat de droit et de la
souveraineté populaire  rapporte l’APS. 
Qualifiant la Constitution de  loi
sacrée, il a indiqué que le FFS a, de tout
temps, revendiqué une assemblée
constituante souveraine et élue pour
l’élaboration d’une Constitution pour le
peuple. Appelant à une Constitution
aux normes démocratique, le premier
secrétaire national du FFS a considéré
que le texte fondamental du pays ne peut
pas être amendé à chaque tournant.

S’agissant des prochaines élections
présidentielles, M. Betatache a indiqué
que le FFS tranchera sur la question de
sa participation au moment opportun,
loin de toute pression des partis ou des
médias . 
Plaidant pour un changement pacifique,
M. Betatache a indiqué que le FFS n’a
de cesse d’œuvrer pour éviter une «
explosion » car, a-t-il ajouté, l’Algérie
risque d’aller vers un chaos certain au
cas où elle était une nouvelle fois
confrontée à une situation de crise .

“Il faut  mettre fin à ces campagnes contre l’Algérie”

PRÉSIDENTIELLE 2014

Le PRA sera au rendez-vous 

A bdelkader Bensalah a fermement
condamné le Maroc qui s’en est pris
à l’Algérie. « Nous avons constaté

un nouveau discours et les responsables
marocains ont dépassé le discours que nous
connaissons déjà » a déclaré, hier,
Abdelkader Bensalah, secrétaire général par
intérim du RND lors d’un meeting tenu à
Alger, ajoutant que « le discours  officiel
marocain a été suivi par des commentaires
de presse et des déclarations de partis

politiques qui  touchent à notre dignité et
nos frontières». Bensalah, qui dira qu’il
réagissait en tant que militant, dira encore
que « nous  avons entendu des refrains des
années soixante et tout cela afin de
détourner les regards  du peuple marocain
de ses conditions de vie qui sont loin
d’être décentes ». Faisant allusion à
l’attaque du consulat d’Algérie à
Casablanca par les manifestants marocains
et l’arrachage de l’emblème national, le

secrétaire général par intérim du RND
affirme  « que faire bouger la rue est
dangereux du fait des conséquences
imprévisibles  qui peuvent en découler.
Arracher l’emblème national sous le regard
des agents de sécurité et un 1er Novembre
de surcroît est un comportement qui
manque de sagesse et il faut mettre fin à
ces campagnes contre l’Algérie ». Car,
devait préciser Bensalah, « cette escalade
n’est pas dans l’intérêt de l’Algérie et du

Maroc ni de toute la région. Aussi nous
disons  que l’intérêt général commande de
privilégier la sagesse ». Pour Bensalah, 
« Les frères marocains doivent réviser
leurs calculs car les problèmes du Maroc
ne  proviennent pas de l’Algérie. Il y a le
problème du Sahara occidental et les
responsables marocains doivent dire la
vérité au peuple marocain ».   

K. H.

PAR RAYAN NACIM

L e président de la commission
nationale de préparation du 5e con-
grès extraordinaire du Parti du renou-

veau algérien (PRA), Hassan Boulaatika a
indiqué samedi à Alger que ce dernier sera
au "rendez-vous" lors de la prochaine
présidentielle. 
"Le plus important actuellement pour le
parti est la préparation d'un grand congrès
regroupant toutes les forces qu'il recèle
afin de dégager une nouvelle direction et

pouvoir participer à la prochaine présiden-
tielle", a précisé M. Boulaatika lors d'une
rencontre organisée à l'occasion de la
commémoration du 59e anniversaire du
déclenchement de la guerre de Libération
nationale rappelant que le parti "n'a jamais
manqué les rendez-vous décisifs". 
Il a, toutefois, refusé de répondre aux ques-
tions liées à la date de la tenue du congrès
qui a été reporté  maintes fois. 
Lors de la dernière réunion des délégués
d'Alger en juillet dernier, le congrès était

prévu pour le rentrée sociale rapporte
l’APS. Bien que le remplacement de l'ex-
secrétaire général, Kamel Bensalem qui a
fait l’objet d'un retrait de confiance par le
conseil national du parti après son élec-
tion lors du 4e congrès national en mars
2007, tarde à venir, le PRA demeure
"présent sur la scène politique", a tenu à
préciser M. Boulaatika. 
Par ailleurs, le PRA a condamné l'acte de
violation des locaux du Consulat général
d'Algérie à Casablanca où un groupe de

manifestants ont scandé vendredi des slo-
gans hostiles à l'Algérie en arrachant l'em-
blème national. Ceci dénote une "haine
enfouie dévoilée par ces pratiques
immorales", a-t-il dit. 
Les excuses officielles du royaume maro-
cain sont "insuffisantes", selon cette for-
mation politique qui estime que "les
auteurs de cet acte commis alors que
l'Algérie célébrait le 59e anniversaire du
déclenchement de la guerre de Libération
nationale devraient être sanctionnés".

Abdelkader Bensalah.

ABDELKADER BENSALAH, SECRÉTAIRE GÉNÉRAL PAR INTERIM 

“Le RND se porte bien”

AHMED BETATACHE L’A SOULIGNÉ À PARTIR DE CONSTANTINE

Le FFS plaide pour une vraie unité du Maghreb 
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L ’ Algérie condamne l’acte "carac-
térisé" de violation des locaux de
son Consulat général à

Casablanca, perpétré vendredi par un indi-
vidu faisant partie d’un groupe de manifes-
tants scandant des slogans hostiles à
l’Algérie et à ses hauts responsables, a
indiqué le porte-parole du ministère des
Affaires étrangères, Amar Belani.

Un manifestant a réussi à monter, ven-
dredi 1er novembre, sur le toit du consulat
d’Algérie à Casablanca (Maroc) et à
arracher le drapeau algérien de son mât puis
de tenter de s’enfuir en l’emportant, avant
d’être arrêté par la police. Ce qui a provo-
qué de juste l'ire des autorités algériennes,
lesquelles ont convoqué le chargé d'affaires
du royaume chérifien. "Ledit individu qui a
eu le temps et la possibilité d’arracher le
drapeau national de son mât n’a été arrêté,
qu’après que son forfait ait été accompli,
par un dispositif policier qui ne semble pas
avoir la protection des locaux et des per-
sonnels consulaires algériens comme mis-
sion impérieuse", a ajouté M. Belani. Il a

relevé avec "consternation que l’emblème
national a été profané en ce jour sacré du
1er Novembre qui symbolise la commun-
ion des peuples maghrébins dans l’épopée
de la libération de l’Algérie", ajoutant que
"l’Algérie escompte que ce grave incident
ne se reproduira pas". "Cet acte grave n’au-
rait pas été possible sans le déchaînement
de haine et de dénigrement qu’une partie de
la classe politique et la presse marocaines
se sont employées à cultiver parmi la pop-
ulation marocaine contre l’Algérie", a
soutenu le porte-parole du ministère. "Le
ministère des Affaires étrangères souligne
l’obligation pesant sur le pays hôte en
matière de protection des personnels et
locaux diplomatiques et consulaires
algériens en vertu du droit international", a
rappelé Amar Belani. "Dans ce contexte, le
chargé d’Affaires du royaume du Maroc a
été convoqué vendredi soir au siège du
ministère des Affaires étrangères et des
explications circonstanciées lui ont été
demandées", a indiqué le porte-parole du
ministère des Affaires étrangères.

La question énergétique
occupe le dessus. Des experts
et hauts responsables du
secteur considèrent que les
réserves actuelles en
hydrocarbures doivent servir
uniquement la demande
nationale en énergie. Il faut
selon les spécialistes
préserver ces ressources
pour les générations futures.

PAR FAÇAL ABDELGHANI

L ’
Algérie reste un gros pro-
ducteur d’hydrocarbures et
depuis l’indépendance son
indice de production a été
démultiplié à la faveur d’un

investissement colossal résultant des dif-
férentes politiques énergétiques.
S’exprimant lors de la convention du FFS
sur l’énergie, Ali Hached, conseiller auprès
du ministre de l’Energie a estimé que « les
réserves en hydrocarbures suffisent large-
ment à couvrir les besoins de l’Algérie »,
démentant dans ce sens toutes les spécula-
tions autour du déclin des gisements à
terme.  Cet expert et ex-vice-président de
Sonatrach a, au contraire, expliqué dans
son intervention que « l’Algérie a opté

vers la diversification énergétique avec un
domaine minier qu’il faut exploiter ».
Dans le mêmes sens, il abonde sur l’en-
couragement des énergies renouvelables
qui représentent 25% du mix énergétique et
8% pour l’énergie nucléaire. L’Algérie, qui
a engagé 100 milliards de dollars pour ses
investissements en hydrocarbures, est une
preuve que Sonatrach projette des perspec-
tives pour couvrir pour longtemps ces
besoins énergétiques.  

Les indices sont d’ailleurs fort confort-
ables puisque des experts évoquent que «
le taux d’intégration productif est aujour-

d’hui supérieur de ce qu’il était il y a
quelques années ». En nombre de décou-
vertes, le P-DG de Sonatrach précise que «
le nombre de découvertes depuis 1962 est
de l’ordre de 404 découvertes ». Mais,
selon lui, la compagnie nationale a fait 70
découvertes en l’espace de 3 ans, ce qui
démontre que l’entreprise a entreprise avec
soins son élan national en matière de com-
pétences techniques liées à l’exploration
pétrolière. 

Mieux, Sonatrach envisage le forage de
243 puits en shore et un puit en off shore
d’ici 2014. D’autres projets qu’il faut rap-

peler vont permettre à augmenter la
cadence de production en matière de gaz
avec, notamment, le gazoduc Algérie-
Nigeria qui prévoit une mise en produc-
tion de 85 millions de m3 d’ici à l’horizon
2018-2020. L’Algérie a aussi entamé le
pourvoi du marché européen en gaz à long
terme avec des recettes qui seront signi-
ficatives avec la mise en rail du gazoduc de
la Sardaigne.

Cela étant, certains experts ne sont pas
d’avis d’exploiter toutes les réserves
pétrolières dont disposent actuellement le
pays. Nordine Aït Laoussine, ex-ministre
de l’Energie, considère avec pessimisme
que « depuis 2000, un fort rythme de pro-
duction est enregistré et qui a provoqué un
déclin des réserves ». « Un tel épuise-
ment des ressources qui a conduit à une
baisse de la production nous impose des
mesures radicales dont l’intensification de
l’exploration et la maîtrise de la consom-
mation nationale », fait savoir cet émi-
nent spécialiste. Il estime ainsi que « la
préservation de ces réserves doit obéir pour
la sécurité énergétique des générations
futures ».  

Une thèse qui ne semble pas pour
autant abandonnée par les pouvoirs
publics en charge du dossier de l’énergie
qui misent sur de nouvellew stratégiew  à
reconstituer ces réserves tout en mettant
plus d’efforts dans l’exploration dans
d’autres bassins recelant de grosses quan-
tités en hydrocarbures. F. A .

DES EXPERTS SE PRONONCENT SUR L’ÉNERGIE

Les réserves en hydrocarbures 
suffisent pour les besoins de l’Algérie

CONSULAT D’ALGÉRIE À CASABLANCA

L’emblème national profané

La question est centrale. Un débat public sur les déci-
sions que prend le gouvernement dans le secteur de
l’énergie doit être impératif selon des experts pétroliers et
anciens responsables qui ont participé à la convention
FFS sur l’énergie. 

Pour Mohand Amokrane Chérifi, ancien cadre
supérieur du secteur, il s’agit « d’une position interne
forte sur la question énergétique pour consolider la sou-
veraineté sur nos ressources naturelles ». Il appelle à une
gestion transparente du secteur qui doit rendre publiques

toutes les données de Sonatrach dans les projets de pro-
duction. 

Amar Khelif, universitaire et ancien cadre de
Sonatrach considère que « l’Algérie doit être vigilante
concernant les stratégies menées par les groupes interna-
tionaux pour l’exploitation du brut à moindre coût ».
Dans ce contexte, les experts ont critiqué l’ancienne loi
sur les hydrocarbures de 2005 qui a consacré un 
« libéralisme » avantageux pour les multinationales au
point où les richesses du sous-sol étaient menacées de

bradage.  « Le retour des multinationales peut s’opérer de
façon agressive » avertit Amar Khelif. Le marché
algérien qui reste attractif pour les grands groupes
étrangers ne doit pas occulter la garantie d’une sou-
veraineté nationale du moment que l’ancien texte sur les
hydrocarbures a été amendé pour consacrer la préférence
nationale et plus de soutien à Sonatrach dans ses efforts
d’exploration et d’exploitation des gisements. 

Un premier pari de réussite en attendant le reste.
F.  A .

Nécessité d’un débat public sur l’énergie



PAR TAHAR OUNAS

L e programme d’aide à l’habitat rural destiné pour la
wilaya de Boumerdès traîne. Seuls 4.542 logements
sur les 11.750 inscrits ont été réalisés, alors que près

de 5.000 sont en cours de réalisation, apprend-on de
source confirmée. Une simple lecture renseigne que le
programme accuse un retard énorme alors que l’Etat
encourage ce dispositif créé justement pour lutter contre
l’exode rural. 

Toutes les communes rurales de la wilaya souffrent de
ce retard expliqué particulièrement par le manque de régu-
larisation du foncier. Sur ce, plusieurs citoyens désirant
construire une habitation Fonal trouvent d’énormes diffi-
cultés pour constituer un dossier d’aide. C’est pour cette
raison que plusieurs prétendants abandonnent pour établir
un dossier de demande de logement social.  En d’autres

termes, les lourdeurs administratives sont la cause du
retard qu’accuse ce programme. « Il a fallu attendre près
de sept mois pour que mon certificat de possession soit
établi par les services compétents », nous dira un habi-
tant de la localité rurale de Chabet el-Ameur.  « Cela sans
compter ceux ayant un terrain cadastré qui doivent atten-
dre jusqu’à une année pour voir l’établissement d’un livret
foncier par les services des domaines », a-t-il ajouté. Pis
encore, notre interlocuteur nous dira qu’il est très difficile
de régulariser sa situation si la parcelle de terrain est
cadastrée surtout pour les ascendants qui affichent un
intérêt pour un logement rural. « Ceux-ci doivent
parcourir un long chemin où ils sont contraints de pre-
scrire une donation notariée à raison de 30.000 DA pour
pouvoir commencer la constitution d’un dossier », a-t-il
indiqué en détail. Donc, pour constituer un dossier Fonal,
le demandeur doit au moins attendre près de deux ans et

dépenser au moins 70.000 DA avant d’entamer les travaux
de son habitation. 

En sus de cela, les demandeurs ayant bénéficié de l’aide
doivent encore faire face aux lenteurs de l’octroie de l’aide
financière qui se fait par tranche. Souvent, le prélèvement
de l’aide accuse des retards énormes et ce, en raison des
lenteurs enregistrées au niveau des instances de contrôle
de logement, notamment les subdivisions de logements et
d’équipements de daïra, indique-t-on. 

Le wali de Boumerdès, Kamel Abbès, a récemment
mis en garde les APC de ne pouvoir prétendre à d’autres
programmes que par le parachèvement des quotas déjà
octroyés. Par ailleurs, le chef de l’exécutif qui présidait
une réunion avec les P/APC avait indiqué qu’il allait
demander au directeur des domaines de diligenter une com-
mission d’enquête pour alléger ces lourdeurs et résoudre
les problèmes liés au foncier. T.  O .

PAR LAKHDARI BRAHIM

L a production industrielle du secteur
public algérien a baissé de 0,6% au
premier semestre 2013 comparative-

ment à la même période de l'année
dernière, après une augmentation de 1,6%
durant toute l'année 2012, selon l'Office
national des statistiques (ONS).  

Hors hydrocarbures, la croissance
durant les six premiers mois de 2013 a
enregistré une hausse de 3,1%, alors que
les industries manufacturières  ont évolué
de 2,2%, indique une note de conjoncture
de l'Office obtenue par l'APS. 

Cette baisse (-1,6%) de l'indice général
de la production industrielle du secteur
public s'explique essentiellement par un
recul de la production dans les secteurs des

hydrocarbures (-8,8%), du textile (-7,2%),
des industries agroalimentaires (-3,1%) et
à un degré moindre, des matériaux de con-
struction (-0,5%), souligne l'ONS. 

D'autres secteurs ont connu d'impor-
tantes augmentations, les plus "remar-
quables" ont concerné les industries
sidérurgiques, métalliques, mécaniques et
électriques (ISMME) avec une croissance
de l'ordre de 12,5%, la chimie (+7,5%), et
les industries du bois (+7,3%). Les
secteurs de l'énergie et des mines et car-
rières ont également contribué à cette
amélioration avec des taux respectifs de
1,6% et 2,7%, relève encore l'Ons. 

L'industrie nationale, qui recèle des
potentialités sous utilisées, souffre des
problèmes liés à la gestion de l'innova-
tion, à la compétitivité sur les marchés et

à l'ouverture de l'économie, selon des
experts.  

Afin de remédier à cette situation, le
ministère du Développement industriel et
de la Promotion de l'investissement, a
soumis récemment au gouvernement une
nouvelle politique industrielle basée,
essentiellement, sur le renforcement des
entreprises notamment les PME. 

Il s'agit à travers cette démarche d'aider
les entreprises à se placer sur le marché
international, à promouvoir des filières
industrielles stratégiques où l'Algérie
recèle un potentiel et dispose d'atouts
compétitifs. 

Le ministère du Développement indus-
triel a lancé en juillet dernier un appel à
projets industriels pour dix huit filières.
Cet appel à projets industriels, qui reste

ouvert jusqu'au 31 décembre de l'année en
cours, vise notamment la relance de la pro-
duction nationale et le développement de
l'investissement. 

La production industrielle a augmenté
de 1,6% en 2012. Hors hydrocarbures, la
croissance avait atteint 5,4%. Cette per-
formance est due notamment à une
amélioration de 12% du secteur de l'én-
ergie, 8% des industries des cuirs et chaus-
sures, 7,5% des ISMME. 

La production industrielle représente
actuellement 0,8% de la production
nationale et elle ne participe qu’à hauteur
de 5% au produit intérieur brut (PIB) du
pays, selon le ministère qui ambitionne à
relever ce taux dans un avenir proche à
10% et plus.

L . B .

Bab Ezzouar-Réghaïa 70 DA,
Fort de l’Eau-Bab El Oued : 50
DA, Square-El Harrach : 50
DA, Place du 1er Mai-Aïn
Naâdja : 50 DA et Bordj El-
Kiffan-Grande Poste : 50 DA.
Voici quelques exemples des
lignes de dessertes
proposées, actuellement, par
les  taxis clandestins. Ces
derniers ont construit, dans
plusieurs quartiers algérois,
leurs propres « stations » avec
des files interminables
d’« usagers ». Un phénomène
qui prend de l’ampleur sous le
regard indifférent des services
de sécurité.

PAR LOTFI ITOU

E
n effet, le nombre de chauffeurs
clandestins a sensiblement aug-
menté depuis deux ans déjà.
Certains lieux de la banlieue
algéroise sont carrément squatté

par la présence très importante de taxis
clandestins, alors qu’autrefois, rares
étaient  les personnes ayant un véhicule et
sans emploi à s’aventurer dans le travail au
noir, car en face les services de sécurité

veillaient. Ainsi les taxis clandestins ont
loué des espaces à proximité des cités pour
proposer plusieurs lignes. Prendre un taxi
clandestin à Alger ne pose plus de prob-
lème, cela au grand dam des chauffeurs de
taxi. 

À Bordj El-Kiffan un grand espace

jouxtant la cité des 800-Logements a été
aménagé par les taxis clandestins.
Pratiquement toutes les destinations sont
proposées. A titre d’exemple de Bordj El-
Kiffan à la Place des Martyrs la place est à
50 dinars, même coût pour les lignes
Bordj El-Kiffan-Grande Poste ou encore

vers Aïn Naâdja. Ce qui
est noté c’est le nombre
important de citoyens
qui sollicitent les serv-
ices de ces taxis clan-
destins, il se forme
même des queues inter-
minables dans ces sta-
tions informelles. Dès
7h du matin des gens
voulant se rendre au tra-
vail empruntent 
« obligatoirement »
cette « station » de
taxis clandestins.
Femmes, hommes et
personnes âgées, tout le
monde passe par là.
« C’est plus pratique et
moins cher », nous
explique une femme. 

Cette dernière réside
au quartier appelé
Bateau Cassé, situé à
Bordj El-Kiffan et elle
travaille à Alger-
Centre. Selon elle,
depuis que les taxis
clandestins sont instal-
lés dans le quartier, elle
n’a plus de soucis pour

trouver un transport.  « Dieu merci, je
peux prendre un taxi et me rendre sans
souci à mon lieu de travail, car auparavant,
c’était difficile de trouver un bus », dira
une jeune personne pour appuyer les
propos de la femme. L. I .
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IMPOSANT LEURS PROPRES “STATIONS” DANS L’ALGÉROIS

Les clandestins défient les “taxieurs”

SELON L’OFFICE NATIONAL DES STATISTIQUES

La production industrielle en légère baisse 

BOUMERDÈS, PROGRAMME D’AIDES À L’HABITAT RURAL

Retard dans l’achèvement du programme 
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REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
WILAYA DE CHLEF

DAIRA DE AIN MERANE
COMMUNE DE AIN MERANE

AVIS D’APPEL D’OFFRE NATIONAL OUVERT
N°06/2013

098402325022828 le numéro d’identification fiscale (NIF) :

Le président de l’assemblée populaire communale de AIN MERANE lance un avis d’appel d‘offre ouvert pour les projets
suivants :
Aménagement urbain à Aïn Merane centre
Les entreprises ou groupement d’entreprises ayant la qualification et classification en travaux publics activité principale,
trois (03) et plus age, intéressées par le présent avis, peuvent soumissionner pour un ou plusieurs lots à retirer les
cahiers des charges dès la parution du présent avis, dans les quotidiens nationaux ou le BOMOP, auprès de la COM-
MUNE DE AIN MERANE wilaya de Chlef, bureaux d’équipement.
Les offres seront accompagnées des pièces exigées par la réglementation en vigueur suivantes :

Les offres techniques et financières doivent être remises dans deux enveloppes intérieures  séparées portant les mentions
(offre technique et offre financière contenant deux exemplaires de chaque dossier une originale et une copie), et introdui-
tes dans une même enveloppe extérieure anonyme, cachetée et portant seulement les indications suivantes :

SOUMISSION “ A NE PAS OUVRIR”
APPEL D‘OFFRES NATIONAL RESTREINT N° : 06/2013

Aménagement urbain à Aïn Merane centre
A monsieur le Président de l’Assemblée populaire communale de AIN MERANE

La durée de préparation des offres est fixée à vingt 21 jours  (21) JOURS à compter  de la date de la PREMIÈRE PUBLI-
CATION de l’avis d’appel d‘offres dans le bulletin officiel des marchés de l’opérateur publics (BOMOP) ou la presse.
-Le jour et l’heure limite de dépôt des offres correspond au dernier jour de la du rée de préparation des offres avant
treize (13h00) heures (heures limite).
-Si ce jour coïncide avec un jour férié ou un jour de repos élgal, d’ouverture des plis est prorogée jusqu’au jour ouvrable
suivant.
La date d’ouverture des offres techniques  et financières est fixée au dernier jour de la durée de préparation des offres
à 14 h00 au siège de la commune de Aïn Merane, les soumissionnaires sont invités à y assister.
Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant une durée équivalente à la durée de préparation des offres
augmentée de trois (03) mois.

Le porésident de l’Assemblée populaire communale de AIN MERANE

Midi Libre n° 2018 | Dimanche  3 novembre 2013 - ANEP -  548  461
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A- Offre technique :
-Déclaration à souscrire dûment remplie, signée et datée
-Instruction aux soumissionnaires dûment signée et para-
phée
-Certificat de qualification et de classification profession-
nelle en ours de validité en travaux public activité princi-
pale trois (03) et plus
-Attestations de bonne exécutions des travaux routiers,
délivrée par les différentes services contractants durant les
cinq dernières années avec la spécification des travaux
ainsi que le montant  (photocopies légalisées)
-Liste des moyens humains signée par l’entreprise accom-
pagnée de la déclaration annuelle des salariés (DAS) et des
diplômes (photocopies légalisées)
-Délai (en chiffres et en lettres) avec planning  d’exécution
des travaux (signé et daté)
-Dossier fiscal et parafiscal en cours de validité l‘extrait de
rôle, carte d’immatriculation fiscale, mise à jour CNASAT,
CASNOS, CACOBATPH) copies légalisées
-Copie du statut de l’entreprise légalisé (s’il s'agit d’une
personne morale)
-Le protocole d’association éventuel selon la réglementa-
tion en vigueur (dans le cas d’un groupement constitué)

avec spécification du chef de file et le type du groupement
(solidaire du conjoint)
-Casier judiciaire n°03 du soumissionnaire lorsqu’il s’agit
d’une personne physique et du gérant ou du directeur géné-
ral de l’entreprise lorsqu’il s’agit d’une société (copie léga-
lisée)
-Registre de commerce (copie légalisée)
-Les bilans financiers de l’entreprise pour la  dernière
année (2012) visés par les services des impôts  ou commis-
saire aux comptes (copie légalisée)
-Attestation de dépôt des comptes sociaux délivrée par le
centre national des registres de commerce pour les sociétés
à personne morale (copie légalisée)
-Le cahier des prescriptions spéciales signé et daté
-Déclaration de probité dûment remplie, signée et datée
-Le numéro d’identification fiscale (NIF) du soumission-
naire
2 - Offre financière :
L’offre financière doit comporter :
-La lettre de soumission dûment remplie, signée et datée
-Bordereau des prix unitaires et du devis quantitatif - esti-
matif dûment remplis, signés et datés
-Copie de l’offre financière
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HYGIÈNE CORPORELLE

Stop aux mauvaises odeurs de pieds !

Pourquoi nos pieds
sentent-ils mauvais ?

La peau de nos pieds recèle
quelque 250 mille glandes !
Après avoir passé toute une
journée enfermés dans des
chaussures, rien d'étonnant à
ce que nos pieds transpirent et
laissent échapper de mauvaises
odeurs. En fait, c'est la trans-
piration qui est à l'origine de
l'odeur car elle offre un envi-
ronnement propice au dévelop-
pement des bactéries. Entre les
orteils, l'environnement chaud
et humide est aussi propice au
développement des champi-
gnons, responsables de l'appa-
rition de mycoses. 

Si la température et la qua-
lité des chaussures (on trans-
pire plus dans des chaussures
en synthétique) influencent les
odeurs plantaires, l'hérédité
joue également un rôle. En
effet, à chacun son odeur cor-
porelle et son degré de transpi-
ration. 

A noter qu'il existe aussi
une infection touchant surtout

les adolescents, la kératolyse
ponctuée, qui se surajoute sou-
vent à un excès de transpira-
tion. Elle se manifeste par une
peau macérée, blanchâtre et
percée de petits trous, qui
dégage une odeur très pronon-
cée. L'application d'un anti-
biotique local permet de se
débarrasser de cette infection
bénigne mais odorante.

Quelles solutions
contre les mauvaises
odeurs de pieds ?

Se laver soigneusement les
pieds minimum une fois par
jour, voire deux fois, à l'eau et
au savon, voire avec un savon
spécial transpiration excessive
(contenant des substances anti-
bactérienne). Bien faire mous-
ser, puis nettoyer la voûte
plantaire et entre chaque orteil.
Bien assécher les pieds et entre
chaque orteil. Saupoudrer de
talc ou d'un produit anti-odeur.  

Le soin des chaussures :
Procéder de même avec les

chaussures : veillez à ce qu'el-
les soient bien sèches (si
nécessaire, alterner avec deux
paires de chaussures afin qu'el-
les aient le temps de bien s'as-
sécher), puis saupoudrer l'inté-
rieur de talc ou de produit anti-
odeur ou d'acide borique (une
poudre fine et blanche que l'on
trouve en pharmacie et qui
possède des propriétés antisep-
tiques). 

On peut aussi essayer des
semelles spéciales contre les
odeurs.

Les chaussures neuves (ou
les baskets sortant de la
machine à laver) peuvent aussi
être traitées à l'aide d'un spray

déodorant antibactérien. 
Eviter les chaussures en

matière synthétique et privilé-
gier les chaussures "respiran-
tes", notamment celles en
intérieur cuir.  

Utiliser des chaussettes en
fibres naturelles et non en syn-
thétique. 

Les traitements contre
les odeurs et la transpira-
tion excessive 
Selon l'origine des odeurs des
traitements peuvent être pres-
crits, comme des antifongi-
ques en cas de mycoses ou des
antibiotiques en cas de déve-
loppement bactérien. 

T ranspirer des pieds, c'est tout à fait normal... Mais
quand ça sent mauvais, cela devient gênant pour vous et
votre entourage !  Alors pour y remédier, voici une

recette très facile pour désodoriser vos chaussures.

Pour deux petits ballotins, soit un pour chaque chaussure,
mélangez 2 c. à soupe rases de gros sel avec 1 c. à soupe rase
de bicarbonate de sodium. 
Ajoutez ensuite à votre mélange 4 gouttes d'huile essentielle
d'eucalyptus et 8 gouttes d'huile essentielle de citron.
Mélangez. Vous pouvez utiliser d'autres huiles essentielles
comme la menthe poivrée, etc. Utilisez des huiles qui se com-
plètent par leurs propriétés et leur parfum. 
Répartissez votre mélange à parts égales dans les compresses
gaz, formez des petits ballotins et refermez à l'aide du fil à
coudre. Placez ensuite un ballotin dans chaque chaussure pour
les désodoriser et laissez-les jusqu'à la prochaine fois. Pensez
à mettre un ballotin chaque fois que vous enlevez vos chaus-
sures. 

A savoir :
Le gros sel absorbe l'humidité tandis que le bicarbonate de
soude est un désodorisant efficace. 
L'huile d'eucalyptus est antifongique et rafraîchissante.

Tadjine Casbah

Ingrédients :
6 morceaux de viande de mouton
(de préférence gigot) 
1 oignon 
1 poignée de pois-chiches trempés la
veille 
Quelques brins de persil haché 
6 œufs 
1/2 citron 
1 c. à soupe de s'men ou de beurre 
2 c. à soupe d'huile 
1 pincée de cannelle 
1 pincée de poivre noir 
Sel 
Préparation :
Dans un faitout, faire revenir à feux
doux les morceaux de viande, l'oignon
haché, l'huile, le beurre, la cannelle, le
poivre noir et le sel. Recouvrir d’un
demi-litre d'eau. Dès ébullition, plonger
les pois chiches et laisser mijoter lente-
ment, à couvert, jusqu'à cuisson de la
viande. 
Ensuite, retirer et désosser les morceaux
de viande. Les déposer dans un plat
beurré allant au four.  Arroser de quelques
cuillères de sauce de cuisson et napper le
tout d'œufs battus avec le persil, le jus
de citron, la cannelle, le poivre noir et le
sel. Enfourner et laisser dorer à four
chaud pendant 10 minutes.
Sortir le plat et l’arroser avec la sauce
restante. Garnir de pois-chiches et pré-
senter dans le plat. 

Gâteaux
aux raisins et noix

Ingrédients :   
50 g de beurre mou + 20 g pour la plaque 
225 g de farine 
1 c. à café de levure chimique 
25 g de sucre
75 g de raisins secs 
25 g de noix concassées + 9 cerneaux
pour garnir 
1 œuf 
15 cl de lait     
Préparation :
Mélanger la farine et la levure. Ajouter le
beurre en parcelles. Mélanger du bout des
doigts jusqu’à consistance sableuse, puis
incorporer le sucre, les raisins et les noix
concassées. 
Casser l’œuf dans un verre mesureur.
Ajouter du lait pour obtenir 15 cl au total
(réserver le reste de lait). Fouetter, puis
mélanger avec la préparation précédente
jusqu’à obtention d’une pâte souple. La
pétrir rapidement pour l’homogénéiser.  
Etaler la pâte en un carré de 24 cm de côté.
Le découper en 9 cones de 8 cm de côté.
Les déposer sur une plaque huilée en les
écartant les uns des autres. Les badigeon-
ner au pinceau avec le reste de lait. Les
garnir avec une noix. Enfourner pour 15 à
20 min

A S T U C E S
Confection de jupeHousses de couette

Les couettes ont tendance à se
"promener" dans leur housse.
Cousez une attache aux quatre
coins de la housse, un bouton
aux quatre coins de la couette.
Boutonnez-les. 

Si vous confectionnez vos jupes
droites, pour éviter qu'elles ne
pochent, surtout si vous êtes
longtemps assise, coupez-les
en plaçant la couture milieu dos
sur les lisières du tissu.

Aiguilles à coudre

Plantez vos aiguilles à cou-
dre dans un morceau de
savon. Elles glisseront
mieux dans le tissu et ne ris-
queront pas de rouiller.

Conservez les bouts de
savons usés. Ils vous permet-
tront de tracer vos patrons sur
les tissus, même les jerseys
fluides.

Tracer des patrons 
sur tissus

CONSEILS PRATIQUES

Désodoriser ses chaussures

PAGE ANIMÉE PAR OURIDA AÏT ALI

Il nous arrive parfois d'être incommodé par
l'odeur de nos pieds, et souvent par celle des
autres. Tout d'abord, pourquoi nos pieds
peuvent-ils sentir mauvais ? Et ensuite, quelles
sont les solutions ? 



PAR AMAR AOUIMER

L ’
Agence algérienne de
promotion du com-
merce extérieur (Algex)
annonce que le Centre
de promotion des
investissements en

Côte d’Ivoire (CEPICI) invite les opéra-
teurs économiques algériens pour par-
ticiper au Forum Investir en 2014 en Côte
d’Ivoire (ICI 2014), prévu du 29 janvier au
1er février 2014 dans la capitale ivoirienne
Abidjan. L’évènement ICI 2014 est con-
sidéré par les organisateurs de cette rencon-
tre comme "le rendez-vous incontournable
pour promouvoir les opportunités consid-
érables d’investissements du pays auprès
de partenaires financiers et industriels
venus du monde entier mais aussi, et avant
tout, auprès d’investisseurs ivoiriens,

C’est un évènement qui constitue une
occasion pour les entreprises algériennes
afin de découvrir ces opportunités mises à
leurs dispositions". Les promoteurs de cet
évènement affirment "qu’en 2012, ces pro-
grès ont permis d’enregistrer un taux de
croissance du PIB de 9,8 %".

Aussi, les autorités ivoiriennes veulent
faire de la Côte d’Ivoire un pays émergent.
Elles veulent qu’il soit "le hub de la sous-
région, la porte d’entrée vers l’Afrique de
l’Ouest, un marché de plus de 300 mil-
lions d’habitants. La réalisation de cette
ambition passe par des partenariats forts et
durables avec des opérateurs économiques
capables de saisir les opportunités créées
par la croissance". Plusieurs commerçants
et entrepreneurs algériens travaillent en
Côte-d’Ivoire depuis de longues années,
notamment dans le secteur de la restaura-
tion où ils ont trouvé une réussite dans
leurs affaires, sachant que les patrons

algériens jouissent d’une grande estime de
la part des autorités, mais également de la
population ivoirienne.

Cependant, les exportateurs nationaux,
notamment ceux du secteur privé, ont
réellement l’intention d’investir les

marchés des pays subsahariens, surtout les
opérateurs spécialisés dans l’agroalimen-
taire qui ont trouvé un créneau important
en Afrique pour la commercialisation de
leurs produits agricoles bio (dattes,
agrumes, primeurs…).  A .  A .   
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FORUM INTERNATIONAL DES INVESTISSEURS D’ABIDJAN

En quête d’opportunités auprès 
de partenaires financiers et industriels

LES EXPERTS L’ONT AFFIRMÉ

"L’Algérie doit réduire sa production pétrolière
pour préserver ses réserves"

L ’ Algérie devrait réduire sa produc-
tion pétrolière afin de préserver
ses réserves d’hydrocarbures aux

générations futures, ont estimé des experts
participants à la Convention du Front des
forces socialistes sur l’énergie. Selon des
estimations citées par l’ancien P-DG de
Sonatrach, l’Algérie a consommé les deux
tiers de ses réserves pétrolières
récupérables et plus de la moitié de ses
réserves de gaz naturel. "Un tel degré
d’épuisement des ressources qui a conduit à
une baisse de la production ces dernières
années nous imposent la mise en œuvre de
mesures radicales, dont l’intensification de
l’exploration et la maîtrise de la consom-
mation nationale", a-t-il préconisé. A ce

titre, l’ancien ministre de l’Energie a
recommandé de plafonner la production
pétrolière à un niveau qui permet le
financement de l’économie. Ce niveau de
production nécessaire au développement de
l’économie doit être discuté et faire objet
d’un consensus entre tous les acteurs et
institutions du secteur. La préservation des
réserves d’hydrocarbures prônée par
plusieurs pays pétroliers comme la
Norvège obéit au besoin d’assurer une
disponibilité de l’énergie aux Algériens et
une sécurité énergétique aux générations
futures, a-t-il expliqué. Abondant dans le
même sens, l’expert pétrolier Chems
Eddine Chitour a soutenu que l’Algérie
"ne peut acheter la paix sociale en contin-

uant" à pomper le maximum pour aug-
menter ses recettes. "Faut-il stocker des
dollars ou de l’énergie", s’est interrogé ce
professeur des universités qui évoque le
mauvais choix de cumuler des réserves de
changes, générées par la rente pétrolière,
des placements qui risquent de s’effriter si
le dollar perdait davantage de sa valeur,
selon lui. Il considère que les réserves
récupérables de pétrole doivent "exclusive-
ment" servir à satisfaire la demande énergé-
tique nationale en premier lieu. Ce à quoi
Ahmed Mecheraoui, conseiller auprès du
ministre de l’Energie, a répliqué en affir-
mant que cette préoccupation a été prise en
charge par le gouvernement dans la nou-
velle loi sur les hydrocarbures. La satisfac-

tion du marché national est assurée par
cette nouvelle loi qui oblige les parte-
naires de Sonatrach à céder leurs parts de
production pétrolière au groupe algérien si
l’Algérie éprouve des difficultés d’approvi-
sionnement, a-t-il expliqué aux partici-
pants présents à cette rencontre initiée par
le FFS, en vue d’ouvrir un débat transpar-
ent sur l’avenir du secteur énergétique
algérien.  

R.  E .

RÉSERVES ALGÉRIENNES DE PÉTROLE

Largement suffisantes pour couvrir
les besoins à long terme

L ’ Algérie aura encore des réserves
importantes de pétrole pour les 50
prochaines années, a indiqué Ali

Hached, conseiller auprès du ministre de
l’Energie et des mines, en affirmant que le
pic pétrolier est "un mythe qui n’existe
pas". Pour l’Algérie, "le pic pétrolier n’ex-
iste pas, il existera dans les 50 prochaines
années", a déclaré Hached au cours de la
convention nationale sur l’énergie, une
rencontre organisée par le Front des forces
socialistes (FFS) sur les perspectives du
développement du secteur énergétique
algérien. Hached, qui intervenait au cours
du débat lors de cette rencontre, a tenu à
démentir le déclin des gisements algériens,
en affirmant que les réserves de l’Algérie
sont largement suffisantes pour couvrir
ses besoins à long terme. "Nous avons un
domaine minier très diversifié. Il faut l’ex-
ploiter et disposer des technologies
adéquates", a-t-il dit. En dépit de la

disponibilité des réserves, l’Algérie a opté
pour un plan de diversification de ses
sources d’énergie, qui réduit la part du gaz
naturel à 50% dans le mix énergétique
qu’elle envisage de créer à l’horizon 2030-
2040, a-t-il enchaîné. Les énergies renou-
velables représenteront 25% dans ce mix,
le charbon 20% et le nucléaire 8% avec la
mise en service de 1.000 MW chacune à
l’horizon 2025. 

Abdelhamid Zerguine, P.-dg de
Sonatrach, a, dans son intervention, con-
forté par des chiffres les propos tenus par
Hached en indiquant que les découvertes
réalisées durant les deux dernières années
ont permis de reconstituer les réserves des
hydrocarbures du pays. 

"Depuis sa création, Sonatrach a réalisé
404 découvertes mais les découvertes des
deux dernières années sont si importantes
qu’elles permettent d’augmenter nos
réserves", a-t-il souligné. Pour la période

2013-2014, Sonatrach prévoit de pour-
suivre son effort d’exploration en pro-
grammant le forage de 243 puits onshore
et un premier puits offshore en fin 2014,
annonce, par ailleurs, le P.-dg de
Sonatrach. 

Les travaux de cette rencontre initiée
par le FFS en vue d’ouvrir un débat
public sur l’avenir de l’énergie se pour-
suivront vendredi avec des sessions focal-
isées sur le bilan de l’industrie pétrolière
algérienne depuis l’Indépendance et le
thème des énergies renouvelables.

En janvier dernier, le FFS avait boy-
cotté le débat sur la nouvelle loi sur les
hydrocarbures à l’Assemblée populaire
nationale (APN), estimant alors que le
texte proposé par le département de M.
Yousfi méritait un débat public car
engageant l’avenir du pays.

R.  E .

Plusieurs commerçants et entrepreneurs algériens travaillent
en Côte-d’Ivoire depuis de longues années, notamment dans le
secteur de la restauration où ils ont trouvé une réussite dans
leurs affaires.

SEMAINE DE L’ENTREPRNEURIAT
 À ORAN

Créer des synergies
et encourager

les jeunes talents 
Une semaine de l’entrepreneuriat ciblant
les jeunes se tiendra à Oran, du 18 au 24
novembre prochains, a annoncé Fatiha
Rachedi, Lead de la Global entrepreneur-
ship week Algéria (GEA). "Cette semaine
de l’entrepreneuriat, regroupant des entre-
preneurs locaux, des jeunes leaders, des
porteurs de projets, des entrepreneurs,
des chercheurs indépendants, des inven-
teurs d’une vingtaine de wilayas du pays
seront au rendez-vous du 18 au 24 novem-
bre prochains à Oran pour créer des syner-
gies et encourager les jeunes talents à l’in-
novation", a-t-elle précisé, en présence de
représentants d’associations locales et de
chefs d’entreprise. "L’objectif est d’initier
1.000 activités pour faire de la GEA Week-
Algeria un mouvement d’échange, de
partage et d’apprentissage autour de la
création d’entreprises (PME)", a-t-elle
souligné. Un concours start-up challenge
sera organisé au profit des porteurs de
projets inscrits dans le cadre d’un atelier
de sélection par des jurys nationaux qui
désigneront les lauréats dont l’âge ne
dépasse pas les 35 ans.
Ce concours vise à encourager l’innova-
tion et l’esprit d’entreprise parmi les
jeunes afin de dynamiser le développe-
ment de l’entrepreneuriat ainsi que l’inser-
tion professionnelle de jeunes créateurs
d’entreprises. R. E.
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TIZI-OUZOU, DIRECTION DE LA PÊCHE ET DES RESSOURCES HALIEUTIQUES

Nouveau système d’accompagnement
à l’investissement productif

Parmi les projets ciblés qui
manquent au secteur au niveau
de la wilaya, et qui pourraient
intéresser les investisseurs,
figure la réalisation de halles à
marée, de fermes piscicoles en
mer et en eau douce, de cercles
des pêcheurs, de conserveries
et des unités de vente de
matériel de pêche et de pièces
de rechange, ainsi que des
stations d’avitaillement

PAR BOUZIANE MEHDI

D ans la wilaya de Tizi-Ouzou, la
Direction de la pêche et des
ressources halieutiques (DPRH) a

défini les besoins d’investissement dans le
secteur, qui seront réalisés localement, dans
le cadre du nouveau système
d’accompagnement à l’investissement
productif dans les filières de la pêche et de
l’aquaculture (SAIPA), initié par le ministère
de tutelle, a indiqué, à Azeffoun, le
responsable du secteur, Belaïd Abdelhafid,
qui s’est exprimé dans le cadre de la journée
d’information sur le Saipa organisée par sa
direction au niveau du centre de formation
professionnelle d’Azeffoun. Au niveau de la
wilaya de Tizi-Ouzou, le secteur de la pêche
et de l’aquaculture offre des opportunités
d’investissement pour la réalisation de
chantiers de construction et réparation
navales, de postes de relevage,
l’acquisition d’embarcations de pêche de
type catamarans pour l’activité aquacole et
petits métiers et d’embarcations de

nettoyage des plans d’eau. Parmi les
projets ciblés qui manquent au secteur au
niveau de la wilaya, et qui pourraient
intéresser les investisseurs, figure,
également, la réalisation de halles à
marée, de fermes piscicoles en mer et en
eau douce, de cercles des pêcheurs, des
conserveries et des unités de vente de
matériel de pêche et de pièces de rechange,
ainsi que des stations d’avitaillement, a
ajouté M. Belaïd à l’APS. 
Ces projets répondent à l’un des objectifs
du Saipa qui consiste à orienter les
investissements vers la modernisation et
la réhabilitation de la flottille de pêche, le
développement et l’intégration des servic-
es en amont et en aval de l’activité de
pêche, le développement, à grande
échelle, de l’aquaculture marine et la mod-
ernisation des circuits de commercialisa-
tion et de distribution des produits de la
pêche et de l’aquaculture. 
Un programme d’urgence sera concrétisé
au niveau des deux ports de Tigzirt et
d’Azeffoun, dans le cadre du Saipa et qui
porte, notamment, sur la mise à jour des

plans d’aménagement des ports et abris de
pêche, le revêtement des terre-pleins, la
mise en place de moyens de récupération
des huiles usagées utilisées par les navires
de pêche et la mise en place d’un réseau
d’évacuation des déchets solides, a annon-
cé M. Belaïd. Le DPRH a rappelé, lors de
cette journée d’information, que le Saipa a
été initié dans le cadre de la stratégie du
secteur de la pêche visant à promouvoir les
activités de la pêche et il vise la valorisa-
tion des capacités de la production
nationale et l’intégration de l’économie
de la pêche à l’économie nationale. 
Selon l’APS, les acteurs ciblés par ce
système sont les professionnels en activ-
ité dans la pêche maritime et l’aquaculture,
les jeunes issus des gens de la mer, les
jeunes diplômés dans les sciences halieu-
tiques, les investisseurs en amont et en
aval de la pêche et de l’aquaculture, les
investisseurs qualifiés en aquaculture et les
exploitants agricoles. 

B . M .

BOUMERDES, DAÏRA DE DELLYS

Attribution de plus de 550 logements avant fin 2013

CHLEF, ENSEIGNEMENT ET FORMATION À DISTANCE

28.000 inscriptions au CREFD

P lus de 550 logements de différents
types seront attribués dans les com-
mues de Dellys, Afir et Benchoud,

relevant de la daïra de Dellys, avant la fin de
l’année en cours, a indiqué, la semaine
dernière, le chef de cette daïra, située à une
soixantaine de kilomètres à l’est de
Boumerdès. Sur ce total d’unités, 200 loge-
ments public locatifs (LPL) le seront au
niveau de la nouvelle ville de Dellys, tandis
qu’un autre lot de 150 unités, réalisé au titre
du programme de la résorption de l’habitat
précaire (RPH), sera attribué à la cité
Takdemt, dans la même commune qui verra,
également, l’attribution de 157 autres loge-
ments au premier trimestre 2014, a indiqué,

à l’APS, Yakoubène Almanaa. "Une cinquan-
taine de logements LPL seront aussi
attribués au profit d’habitants de la com-
mune de Benchoud, avant fin 2013", a t-il
ajouté. Par ailleurs, ce responsable a signalé
la réalisation, en cours à Dellys, d’impor-
tants projets de logements de différents
types, dont la réception est "susceptible
d’aider à l’atténuation de la crise du loge-
ment au niveau de cette daïra", a-t-il estimé.
Il a cité parmi ces projets, enregistrant
actuellement des taux d’avancement divers,
le projet de 500 logements publics locatifs
destinés à la commune Dellys, au titre du
programme d’éradication des chalets instal-
lés sur son territoire au lendemain du séisme

du 21 mai 2003. Ce projet sera lancé dans
les plus brefs délais, suite à la sélection
récente de son assiette d’implantation, a-t-il
précisé. En outre, un autre programme de
500 logements participatifs évolutifs est en
chantier à la nouvelle ville de Dellys, au
même titre que des projets de 100 logements
similaires à  Takdemt et 50 LPL dans la com-
mune d’Afir, destinataire de deux autres lots
de 50 logements participatifs évolutifs,
actuellement objets d’études. La commune
de Benchoud a bénéficié, quant à elle, d’un
programme de 150 logements participatifs
évolutifs, également en cours d’études. 

APS

P lus de 28.000 élèves, issus des
wilayas de Chlef et Aïn Defla, se sont
inscrits, depuis le 1er septembre

dernier, pour les cours assurés par le Centre
de l'enseignement et de la formation à dis-
tance (CREFD) de Chlef, a indiqué cet organ-
isme. Ce chiffre atteindra 32.000 inscrits à
la clôture des inscriptions, a fait observer la
même source, précisant que ce nombre con-
cerne les classes des cycles moyen et
secondaire.  La même source qui estime, le
nombre d'inscrits aux classes de terminale
entre 3.000 et 4.000 élèves, a précisé que
les filières dispensées par le CREFD sont

celles de l'enseignement général. Pour l'ex-
emple, il a cité, entre autres, les filières de
sciences expérimentales, des lettres, des
mathématiques et de gestion. S'agissant des
outils d'enseignement, en plus des manuels
scolaires, de nouveaux outils d'enseigne-
ment ont été introduits, à l’exemple des
tablettes électroniques dans lesquelles sont
insérés les programmes des classes de 4e
année moyenne et de terminale ainsi que les
plateformes de dialogue directe qui permet-
tent aux élèves de suivre en live sur Internet
les cours dispensés par les professeurs du
CREFD. Cette formule concerne, notam-

ment, les classes d'examens, à savoir la ter-
minale et la 4e année moyenne, a fait remar-
quer le centre de l'enseignement et de la for-
mation à distance, précisant que des CD ren-
fermant les cours des autres niveaux sont
également remis aux élèves. Ce type d'en-
seignement suscite de plus en plus d'engoue-
ment au sein des jeunes en raison de son
adaptation à l'évolution technologique,
notamment Internet. 140 centres ont été
mobilisés en 2013 à travers les wilayas de
Aïn Defla et Chlef pour les examens
d'évaluation.

APS

M'SILA
Programme pour

l’entretien des routes
Une enveloppe financière de sept milliards
de dinars est consacrée, dans la wilaya de
M'sila, au titre d’un programme complé-
mentaire pour l’exercice, à l’entretien et
l’extension du réseau routier, selon la
Direction des travaux publics (DTP). 
Ces nouveaux moyens financiers, annon-

cés lors de la dernière visite du Premier
ministre, Abdelmalek Sellal, dans cette
wilaya, permettront de réaliser "plusieurs
actions de mise à niveau des routes
nationales à travers l’entretien et le double-
ment de certains tronçons et la création
d’échangeurs et d’évitements, notamment
dans les villes confrontées à une circulation
intense", a précisé la même source. 
Le réseau secondaire, en l’occurrence les
chemins de wilaya (CW), est également
concerné par des travaux d’entretien et de
réhabilitation, à l’instar du CW 1 reliant les
communes des régions est et nord du
Hodna, sur une distance de 80 km, a-t-on
indiqué à la DTP. 
Ce programme complémentaire donnera
également lieu, selon la même source, à la
réalisation de projets de modernisation des
chemins communaux, particulièrement
ceux qui n’ont pas bénéficié d’actions d’en-
tretien ces dernières années, à l’entretien
des ponts et à la réalisation de nouveaux
ouvrages d’art, a encore souligné la DTP. 

BOUIRA
290 foyers raccordés

au réseau
du gaz naturel

290 foyers  ont été raccordés, mardi
dernier, au réseau de distribution du gaz
naturel au village de Tiksiridène, dans la
commune de Chorfa (Bouira), lors d’une
cérémonie présidée par les autorités de la
wilaya. 
Sur les 460 foyers prévus dans ce projet en
cours de réalisation, 290 viennent de béné-
ficier de cette mise en gaz, alors que le reste
le sera prochainement, ont précisé des
responsables du secteur au wali, Nacer
Maâskri, qui effectuait une visite d’inspec-
tion dans cette région, située à quelque 65
km à l’est du chef-lieu de la wilaya. Le
réseau de distribution dans ce village, qui
compte quelque 1.200 habitants, s’étend
sur une distance de 13 km, dont 11 sont
déjà achevés, a ajouté un responsable à la
Direction de l’énergie et des mines, pré-
cisant que le montant du projet est de plus
de 26 millions de dinars. Le même respon-
sable a fait savoir que le taux de raccorde-
ment dans la commune de Chorfa a atteint
les 71% avec 2.686 foyers déjà raccordés.
Abdelkader Belhareth a assuré, en outre,
que d’autres foyers seront raccordés au
réseau du gaz dans les prochains mois. Les
habitants de Tiksiridène, un village montag-
neux situé sur les hauteurs de Chorfa, ont
saisi la présence des autorités locales sur
les lieux pour leur exprimer leur  joie après
cet acquis. 

MEDEA
Le Calpiref
approuve

151 projets
Un total de 151 projets d’investissement a
été agréé à ce jour par le Comité d’assis-
tance à la localisation et à la promotion des
investissements et à la régulation du fonci-
er (Calpiref) de la wilaya de Médéa, a
indiqué le directeur de l’Industrie, de la
PME et de la promotion de l’investisse-
ment. Le volume financier de ces projets,
couvrant divers segments d’activités indus-
trielles et de transformation, s’élève, a pré-
cisé à l'APS Lotfi Rezzoug, à 70 milliards
DA. Ces investissements vont générer, une
fois concrétisés, au moins 14.600 emplois
directs et environ 40.000 emplois indirects. 
Selon ce responsable, 95 investisseurs ont
reçu des arrêtés de concessions, alors que
57 autres disposent déjà d’actes de conces-
sion qui leur permettent d’entamer, désor-
mais, la phase d’exécution des projets
agréés.  Une partie importante des projets
est localisée dans des zones d’activités de
Harbil, à l’ouest de Médéa, et à Boughezoul,
au Sud.                                                APS
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BATNA, AGRICULTURE-SÈCHERESSE  

5.643 céréaliculteurs
déclarés sinistrés 

Dans la wilaya de Batna, le
nombre de céréaliculteurs
déclarés sinistrés des suites
de la sècheresse qui a affecté
la dernière campagne
agricole a atteint les 5.643
fellahs, exploitant une
superficie totale de 118.000
hectares, a indiqué le
directeur des services
agricoles, Mohamed-Lamine
Grabsi. 

Des expertises conduites par des spé-
cialistes de la Caisse régionale de
mutualité agricole (CRMA) sont

en cours sur le terrain en vue d’une évalu-
ation précise des pertes, a indiqué M.
Grabsi, directeur des services agricoles, qui
a également souligné que des efforts se
poursuivaient pour réussir la campagne
2013-2014, par la mobilisation des
moyens nécessaires, l’accès des agricul-
teurs aux moyens de production et la mise
en œuvre du dispositif de soutien, indépen-
damment des indemnisations devant être
accordées aux victimes de la sécheresse. 
"Même si la sécheresse enregistrée dans
cette wilaya durant la campagne précédente
a affaibli un grand nombre de producteurs,
les services en charge de l’agriculture
prévoient l’emblavement de 175.000
hectares de blé et orge, soit 15% de plus
que l’année dernière", a indiqué, à l’APS,
le directeur des services agricoles,
soulignant qu’une pluviométrie de 60 mm
durant le mois d’août dernier a "permis le
lancement de la campagne labours-
semailles sous de meilleurs auspices". 
Lancée au début du mois d’octobre courant
dans le sud de la wilaya, cette campagne
sera suivie par une commission de wilaya
installée à cet effet, selon M. Grabsi qui a
ajouté que la Coopérative des céréales

et des légumes secs (CCLS) se chargera de
fournir les semences et les engrais en
quantités suffisantes. 
Pour cette campagne, la Coopérative des
céréales et des légumes secs a mis en
réserve 77.000 quintaux de semences
sélectionnées et des quantités importantes
d’engrais phosphatés pour couvrir les
besoins de producteurs, sur 12 points de
livraisons ouverts à travers la wilaya.
Cette coopérative a accordé aux fellahs des
délais supplémentaires de remboursement
des dettes de la campagne précédente, en
fournissant des aides en semences, en
engrais et en matériels dans le cadre des
fonds de soutien, et en ouvrant un guichet
unique en son siège à Batna pour faciliter
l’approvisionnement. 
Il a été prévu pour la filière céréalière dans

la wilaya de Batna un programme annuel
d’exploitation de 284.500 hectares,

"non loin de l’objectif visant à exploiter
36% des terres en jachère", selon M.
Grabsi. Les responsables du secteur agri-
cole mettent également l’accent sur la
nécessité de sortir la filière céréalière de la
dépendance de la pluviométrie, parallèle-
ment à l’intensification des semences
sélectionnées qui sont passées de 15.000
quintaux en 2000 à 45.000 quintaux
actuellement et des engrais (20.000 quin-
taux contre 700 en 2000).
Concernant l’irrigation d’appoint, la
Direction des services agricoles souligne
que la wilaya a réalisé 15.000 hectares
dans le cadre d’un programme spécial
soutenu par l’Etat et visant à mobiliser et
à stocker les eaux d’irrigation.       B.  M.  

L es participants à une rencontre
régionale sur l'investissement pro-
ductif en pêche et aquaculture ont

insisté, mardi à Mostaganem, sur la néces-
sité d'accompagner les jeunes porteurs de
projets et les diplômés du secteur à travers
le soutien technique et la formation. Ils
ont mis l'accent sur l'importance de l'ac-
compagnement par les dispositifs de sou-
tien à l'emploi, mis en place par l'Etat au
profit des jeunes, pour créer des projets et
contribuer au développement de la pêche et
de l'aquaculture. Le directeur des études et
de l'investissement au ministère de la
Pêche et des Ressources halieutiques,
Redouane Brahim, a souligné que 42
accompagnateurs ont été formés et placés
à travers l'unique guichet des activités de la
pêche et l'aquaculture au niveau des cham-
bres de wilayas du secteur pour l'accompa-
gnement des jeunes de la phase de dépôt du
dossier jusqu'à la concrétisation du projet,

ainsi que sur le terrain après son entrée en
service. Il a rappelé, au passage, les avan-
tages et les facilités accordés et les disposi-
tifs mis en place, à l'instar des deux
agences nationales de soutien à l'emploi de
jeunes (Ansej), de gestion du micro-crédit
(Angem) et la Caisse nationale d'assurance
chômage (Cnac) et les deux agences
nationales de développement de l'in-
vestissement (Andi) et de développement
de la petite et moyenne entreprise
(ANDPME).  Le représentant du ministère
de tutelle a souligné que des conventions
ont été paraphées avec des dispositifs de
soutien et de financement pour adapter les
activités selon les besoins des opérateurs,
professionnels et investisseurs. Le pro-
gramme de cette rencontre a porté sur la
présentation de communications abordant
les opportunités d'investissement dans la
pêche et l'aquaculture. Des diplômes ont
été décernés aux lauréats de la promotion

de l'enseignement fondamental dirigé par
la Chambre de la pêche et l'aquaculture de
la wilaya dans des spécialités marin et
motoriste. 
Cette promotion qui a regroupé plus de 40
formés est baptisée au nom du regretté
Chaâ Mohamed, ex-directeur de la chambre
précitée. Une exposition de projets réalisés
dans les domaines de la pêche et de l'aqua-
culture dans certaines wilayas de l'ouest du
pays, financés par les dispositifs de sou-
tien à l'emploi, a été organisée pour la cir-
constance. Cette rencontre d'une journée a
vu la présence des directions et des cham-
bres du secteur des wilayas de
Mostaganem, Relizane, Oran, Aïn-
Témouchent, Sidi Bel-Abbès et Tlemcen,
outre des diplômés d'instituts, d'univer-
sités et des enfants de marins intéressés par
ce créneau. 

A P S  

CONSTANTINE
Préservation

et extension du 
patrimoine forestier
De nombreuses actions visant la préserva-
tion et l’extension du patrimoine forestier
ont été réalisées, tout au long de l’année
2013 dans la wilaya de Constantine, ont
indiqué, dimanche dernier, les services  de
la Conservation des forêts à l’occasion de la
célébration de la Journée nationale de l’ar-
bre (25 octobre). 
Ces opérations ont porté sur le reboise-
ment et le repeuplement d’une superficie
de 400 hectares répartie, notamment, sur
les communes de Zighoud-Youcef, Aïn
Smara, Ibn Ziad et El-Khroub, a déclaré, à
l’APS, Kheïreddine Saïghi, chef du service
de la faune et de la flore au sein de cette
structure. L’objectif était de consolider le
patrimoine forestier et de récupérer les sur-
faces touchées par les incendies de ces
dernières années, a précisé le même
responsable, rappelant, toutefois, que 121
hectares de forêts ont été détruits par le feu
depuis le début du mois de juin dernier. Par
ailleurs, dans le cadre de la célébration de
la Journée nationale de l’arbre, une opéra-
tion de plantation de 500 plants a été réal-
isée dans la commune d’El-Khroub avec la
participation des élèves de plusieurs étab-
lissements scolaires, a indiqué M. Saïghi.
Cette action, qui a ciblé la forêt d’El-Meridj
s’inscrit dans le cadre d’un programme
visant à protéger l’environnement, à
réduire les effets de la pollution et de l’éro-
sion du sol et à associer les élèves aux ini-
tiatives portant sur la préservation du patri-
moine forestier, a-t-il ajouté . La wilaya de
Constantine qui dispose d’un patrimoine
forestier de 18.900 hectares, soit 8,49% de
sa superficie, avait bénéficié, au titre du
programme quinquennal 2010-2014, d’une
enveloppe financière de près de 3 milliards,
pour le financement de plusieurs projets de
développement du secteur des forêts, a-t-
on rappelé . 

ANNABA 
Retombées positives

attendues des projets
de recherche
scientifique

Les projets de recherche scientifique en
cours à l’université Badji-Mokhtar
d’Annaba auront "des retombées positives
sur plusieurs secteurs d’activité", a-t-on
indiqué, dimanche, au rectorat de cet étab-
lissement d’enseignement supérieur.
Plusieurs projets de recherche appliquée,
sur 203 projets nationaux de recherche
inscrits pour cette université, sont menés
autour du traitement des eaux et la rational-
isation de son exploitation, de la gestion
des déchets et des problèmes liés aux inon-
dations ainsi que du traitement des huiles
utilisées, a-t-on précisé à la Direction de la
post-graduation et de la recherche scien-
tifique (DPGRS) de cette université. 
L’étude de problématiques liées à la santé,
à l’éducation sociale, à la promotion des
ressources humaines et aux technologies
de l’information et de la communication,
figure parmi la liste des projets de
recherche appliquée menés avec la collabo-
ration de secteurs concernés, selon la
même source. La dynamisation des activ-
ités de recherche appliquée a favorisé la
signature de plusieurs conventions de
partenariat avec des entreprises
économiques comme le complexe
sidérurgique d’El-Hadjar, l’entreprise
publique économique de construction de
matériels et équipements ferroviaires  et
autres sociétés activant dans l’industrie
agroalimentaire et dans le monde pharma-
ceutique, a encore ajouté la même source,
soulignant que ces projets nationaux de
recherche scientifique sont inscrits sans le
cadre de la stratégie nationale visant le
développement des activités de recherche
appliquée. La wilaya d’Annaba compte
2.200 enseignants universitaires, dont 1.700
enseignants-chercheurs activant dans 95
laboratoires de recherche, dans cette uni-
versité où sont recensées, au titre de la sai-
son universitaire 2013-2014, 4.336 deman-
des de recherche liées à la préparation de
doctorats, a-t-on fait savoir.

APS

MOSTAGANEM, AQUACULTURE 

Nécessité d’accompagner
les porteurs de projets  



L es partis tunisiens se sont réunis
vendredi dernier pour des pourparlers
à la veille de l'annonce prévue du

nom du prochain Premier ministre qui
succédera au pouvoir aux islamistes
d'Ennahda dans un contexte de crise poli-
tique et de violences terroristes. 
Selon le syndicat UGTT, principal médi-
ateur du dialogue national, les chefs de
partis doivent, en fin de matinée, repren-
dre leurs pourparlers pour s'accorder sur
le nom du prochain chef de gouverne-
ment, un indépendant qui aura deux
semaines pour composer un cabinet
apolitique. 
"L'annonce est toujours prévue pour
samedi", selon le service de presse de l'or-
ganisation syndicale, en conformité avec
le calendrier des négociations lancées il y
a une semaine. 
Selon les médias et responsables
tunisiens, quatre personnalités sont en
lice pour succéder à l'islamiste Ali
Larayedh. 
Deux d'entre eux, Mohamed Ennaceur et
Ahmed Mestiri, sont des vétérans de la
vie politique ayant été ministres du père
de l'indépendance Habib Bourguiba. 
Les deux autres sont des économistes
réputés, Mustapha Kamel Nabli, l'ex-
gouverneur de la Banque centrale limogé
sans ménagement à l'été 2012, et Jalloul
Ayed, un homme d'affaires qui a été min-
istre des Finances en 2011 après la révo-
lution ayant renversé le régime de Zine
El-Abidine Ben Ali. 
Ali Larayedh s'est engagé à céder la tête
du gouvernement et permettre la forma-
tion d'un cabinet apolitique pour sortir de

la profonde crise politique déclenchée en
juillet après l'assassinat du député d'op-
position Mohamed Brahmi, dont la
responsabilité est attribuée par l'opposi-
tion à la mouvance islamiste.  
Il a cependant conditionné son départ à
l'application stricte du calendrier des
négociations qui prévoit, notamment, la
formation de la commission électorale en
théorie d'ici samedi et le lancement de la
procédure d'adoption de la Constitution,
en cours de rédaction depuis deux ans. Sa
démission formelle ne doit d'ailleurs pas
intervenir avant la mi-novembre. Les
chefs de parti réunis vendredi devront
aussi prendre "un ensemble de décisions
pour accélérer le processus d'adoption de
la Constitution", selon l'UGTT. 
Ces pourparlers, qui se sont déroulés
jusqu'à présent sans accroc majeur, inter-
viennent dans un contexte de tension
extrême avec la multiplication des vio-
lences terroristes. 
Pour la première fois depuis la révolu-
tion de janvier 2011, deux sites touris-
tiques ont été visés mercredi par un atten-
tat à l'explosif, qui n'a pas fait de vic-
time, excepté le kamikaze, et une tenta-
tive qui a pu être déjouée à temps. 
Or le secteur du tourisme (7% du PIB,
400.000 emplois) est stratégique pour la
Tunisie qui peine à attirer les touristes
depuis la révolution de 2011. Le patronat
tunisien, l'Utica, s'est ainsi inquiété jeudi
de l'"escalade du terrorisme qui s'attaque
désormais à des secteurs stratégiques de
l'économie en cette conjoncture
économique difficile". 
Selon l'agence officielle TAP, Mansour

Moalla, plusieurs fois ministre sous
Bourguiba (Finances et Plan, Industrie et
Commerce, PTT), s'est déclaré optimiste

quant aux chances de la Tunisie de sortir
de la crise économique actuelle. M.
Moalla, qui avait annoncé, mercredi, son
refus de se porter candidat au poste de
chef de gouvernement, a rappelé que "la
Tunisie a connu, en 1982, des situations
économiques plus difficiles avec un taux
d'inflation de 14%, que celle actuelle,
mais le pays est parvenu à surmonter la
crise grâce à la conjugaison des efforts de
tous les intervenants nationaux".  
M. Moalla a indiqué, jeudi, dans un
entretien à la TAP, que la solution de sor-
tie de crise réside dans la formation d'un
gouvernement d'unité nationale non par-
tisan et non soumis à l'Assemblée
nationale constituante, qui veillera à en
finir avec la crise politique, à finaliser la
phase transitoire et à  rétablir la sécurité
au sein du pays, en luttant contre le ter-
rorisme. Neuf gendarmes et policiers ont
été tués au cours du seul mois d'octobre
dans des heurts avec des groupes armés.
Le gouvernement a attribué les attaques
au mouvement salafiste Ansar Achariaâ
accusé d'entretenir des liens avec Al-
Qaïda. L'instabilité politique et les heurts
armés ont aussi miné l'économie tunisi-
enne, anémique depuis la révolution. Les
conflits sociaux se sont multipliés, alors
que le chômage et la misère étaient au
cœur des causes du soulèvement du 2011.
L'agence d'évaluation financière Fitch a
d'ailleurs abaissé mercredi de deux crans
la note de dette à long terme du pays à
"BB-", contre "BB+" auparavant, du fait
des incertitudes politiques, du report des
élections et de la multiplication des
attentats.  
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TUNISIE, DÉSIGNATION D’UN NOUVEAU PREMIER MINISTRE

Les partis politiques en débat

L es forces gouvernementales syri-
ennes ont repris à la rébellion, après
plusieurs jours d'intenses combats,

la ville stratégique de Safira, dans le nord
de la Syrie, a rapporté vendredi
l'Observatoire syrien des droits de
l'Homme (OSDH). Safira est située à
une vingtaine de kilomètres au sud-est
d'Alep, la grande ville du Nord contrôlée
en partie par les insurgés. La localité est
également proche d'un site d'armes chim-

iques déclaré par le régime de Damas.
Chargée de superviser le démantèlement
de l'arsenal chimique syrien,
l'Organisation pour l'interdiction des
armes chimiques (OIAC) n'a pas pu
inspecter deux sites trop dangereux, sur
les 23 déclarés par Damas. Elle n'a pas
précisé lesquels, mais une source infor-
mée de ses opérations a déclaré qu'il
s'agissait de Safira.
Selon l'OIAC, le site lui-même est resté

sous le contrôle du gouvernement mais
vidé de son équipement en raison des
combats dans le secteur. La Syrie s'est
engagée en septembre à détruire tout son
arsenal chimique dans le cadre d'un accord
américano-russe visant à éviter une
action militaire contre le régime de
Bachar al Assad après l'attaque au gaz
sarin dans la région de la Ghouta, le 21
août.

CONFLIT EN SYRIE

L’armée reprend une ville stratégique près d'Alep

MAINTIEN DE LA PAIX
 AU MALI

Les Pays-Bas
vont envoyer 380

Casques bleus
Les Pays-Bas ont annoncé, vendre-
di, l'envoi d'un contingent de 380
soldats qui serviront au Mali sous
mandat de la mission de maintien
de la paix de l'Onu.
Le porte-parole du gouvernement
n'a pas fourni davantage de préci-
sions sur ce déploiement, mais le
Premier ministre, Mark Rutte,
devrait en dire davantage dans
l'après-midi. La Mission multidi-
mensionnelle intégrée des Nations
unies pour la stabilisation au Mali
(Minusma), opérationnelle depuis
le 1er juillet, doit prendre le relais
des troupes françaises et
africaines.
Mais avec la moitié de 12.600 sol-
dats initialement prévus et l'insuff-
isance de ses équipements, elle
manque de moyens pour remplir
sa mission.

VIOLENCES AU
CENTRAFRIQUE

Plusieurs blessés
dans des heurts
entre ex-rebelles

et habitants 
Des heurts entre habitants d'un
quartier de Bangui et des hommes
armés issus de l'ex-rébellion au
pouvoir en Centrafrique ont fait
vendredi au moins dix blessés par
balles, a indiqué la gendarmerie.
Ces heurts, liés à un litige foncier
opposant les habitants du quartier 
Bazanga à un ancien chef de la
coalition rebelle Séléka, le
"général" Zakaria Issa, ont fait "plus
de dix blessés, dont deux ou trois
sont dans un état grave", 
a indiqué une source de la gen-
darmerie. Les habitants du quartier
s'opposent à la construction d'une
maison par le "général", arguant
que le bâtiment va obstruer une
ruelle menant à la route principale.
Le "général" conteste cette présen-
tation des faits 
"Certains habitants ont affirmé
avoir vu Zakaria Issa appelé des
proches et un véhicule est arrivé
avec des ex-Séléka qui ont aussitôt
ouvert le feu sur les manifestants
(...) Les forces de défense et de
sécurité et la force africaine ont
pris position pour sécuriser les
habitants", selon la gendarmerie. 
Depuis la prise du pouvoir à
Bangui le 24 mars par l'ex coalition
Séléka, de nombreux chefs
rebelles ont pris des maisons de
location ou occupé de force des
domiciles de particuliers. Certains
ont été désarmés et expulsés à la
faveur de l'opération de désarme-
ment menée par la gendarmerie et
la police centrafricaine appuyées
par la force africaine (Misca). Les
exactions sans fin d'ex-rebelles
contre la population ont provoqué
des violences inter-communau-
taires.

Ali Larayedh a
conditionné son

départ de la tête du
gouvernement par
l'application stricte
du calendrier des
négociations et le
lancement de la

procédure d'adoption
de la Constitution.



Téléphonie 3G, Joseph Ged
promet 80% de couverture

avant fin 2014

Une Smart Cover 
à clavier pour l’iPad 5 

Page 13

Smart Mug, 
la tasse qui dit
quand il faut

boire Page 14

Lors d'une déclaration faite à TSA concernant
le déploiement de la technologie de troisième

génération (3G) en Algérie, le patron de
Nedjma,  Joseph Ged, a annoncé qu’il tablait
sur une couverture de 80 % de la population

d’ici à la fin de l’année 2014.

La future tablette d'Apple disposerait-elle d'une enveloppe de protection avec clavier,
comme la Surface de Microsoft ? Si le texte accompagnant l'invitation à la keynote

d'Apple de demain "we still have a lot to cover" reste encore très énigmatique, un brevet
déposé il y a quelques années par la firme de Cupertino pourrait bien être la clé de

l'énigme. Vous aimez nos contenus ? 

Page 12
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Des chargeurs 
à résonnance
magnétique

chez Samsung 

ET News rapporte que Samsung travaille
actuellement à la conception d’une nou-
velle technologie de recharge sans-fil
pour ses smartphones Galaxy.
Les Sud-Coréens ont démarré ce projet
en collaboration avec la startup néozé-
landaise PowerbyProxi. Ce nouveau type
de recharge est développée autour de la
résonance magnétique. Il existe déjà
d’autres solutions similaires. Ainsi,
Nokia utilise pour sa part la recharge par
induction. Néanmoins, cette technique
demande à ce que le téléphone soit bien
en contact avec la base pour fonctionner.
La technologie de Samsung donne plus
de liberté au consommateur puisque le
smartphone ne doit pas obligatoirement
être posé sur sa base. Il peut même char-
ger avec un obstacle entre lui et cette
dernière ou être posé à côté. D’après ET
News, on devrait retrouver cette techno-
logie dans les smartphones Galaxy dès
2014.

Samsung condamné
pour avoir financé

de fausses... 
critiques sur le Net 

Le marché des téléphones est un champ
de bataille sans merci. Dans ces condi-
tions, les coups bats pleuvent, mais ne
sont pas toujours légaux pour autant.
Samsung en fait les frais dans une
affaire de faux commentaires déposés
par des utilisateurs sur des forums taï-
wanais. En effet, le constructeur a été
reconnu coupable d’avoir payé des inter-
nautes, via deux agences marketing,
pour qu’ils rédigent des commentaires
positifs concernant leurs produits, mais
également des bien plus négatifs à l’en-
contre de la concurrence.
La marque taïwanaise HTC a fait parti
des marques visées par les commentai-
res négatifs, et c’est précisément sur la
petite île que Samsung a été condamné
à une amende de l’équivalent de
300.000 euros. Ce n’est pas la première
fois que la firme coréenne se fait épin-
gler pour ce genre de pratique. Plus tôt
dans l’année, 500 dollars avaient été pro-
posés à des développeurs pour faire de
la promotion autour des évènements du
groupe.

N ous avons encore beau-
coup à traiter, ou à cou-
vrir... Décidément, Apple
sait choisir ses formula-

tions pour créer le doute, l'énigme
ou le mystère autour de ses produits
! Concernant la conférence de
demain, elle devrait, selon toute
vraisemblance, lancer sa 5e généra-
tion de tablette, l'iPad 5, ainsi que
l'iPad Mini 2. 
La mini-tablette disposerait, d'après
une photo apparue sur le site news-
2014.de, d'un capteur d'empreintes
Touch ID, de coloris issus de ceux
de l'iPhone 5S (or, argent et space
grey) mais qui n'intègrerait pas
d'écran Retina. Enfin, cette keynote
pourrait également voir l'avène-
ment d'un nouvel ordinateur Mac
Pro, avec son design cylindrique,
ainsi que la présentation du nou-
veau système d'exploitation Apple :
Mavericks. Mais d'après les indis-
crétions concernant l'iPad 5, celui-
ci arborerait un changement radical

de ligne, avec des bords et des cour-
bures beaucoup plus sérieuses et
professionnelles. C'est cette idée de
l'utilisation au travail de l'iPad qui
a donné certaines idées à quelques
journalistes sur Internet : ces der-
niers se sont souvenus que le site
9to5mac avait débusqué, en août
2011, les brevets de plusieurs
modèles d'accessoires élaborés par
Apple pour ses futures tablettes. 

iPad 5, Surface 2... Même
combat ? 

Il s'agit d'une SmartClover, un
cache venant se replier sur la
tablette mais qui est également en
interaction avec celle-ci, et peut
même comporter un écran pouvant
afficher plusieurs types d'informa-
tions (statuts, messages...) ou un
clavier souple, à la manière du Type
Cover de la tablette Surface de
Microsoft. Et oui, un cache, cou-
vrir, "nous avons encore beaucoup
à couvrir" la liaison est faite, ce qui
apporte une certaine crédibilité à

une volonté d'orienter un petit peu
plus la tablette dans le domaine
professionnel. 
Mais rien n'est moins sûr tant que
la tablette et, éventuellement, cette
poche de protection interactive ne

soient officiellement présentés.
Mais, hasard ou coïncidence, c'est
demain que la nouvelle tablette de
Microsoft, la Surface 2, fait son
apparition sur les étals des maga-
sins.
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Une Smart Cover 
à clavier pour l’iPad 5 

Une performance qui s’explique-
rait, selon lui, par le souci pour
l’opérateur de "couvrir le plus
grand nombre de clients et de

démocratiser rapidement l’internet
mobile à haut débit dans les quatre coins
du pays". 
Ged ajoutera : "Avant la fin 2014, notre
réseau 3G sera déployé dans 25 wilayas
représentant plus de 80 % de la popula-
tion et au sein desquelles environ 80 %
de la population sera couverte". 
Durant la première année d’exploitation,
l’opérateur sera également présent de
manière exclusive dans cinq wilayas.

"Nedjma sera présente dans 10 wilayas
dont Alger, Constantine, Oran et
Ouargla dès le premier jour", affirme
Joseph Ged.

"Nedjma va assurer à ses clients le
meilleur réseau 3G++ dès le lancement
et non pas une année plus tard ", ajoute-
t-il.
"Nedjma a investi bien avant le lance-

ment de la 3G dans ses équipements en
dotant la totalité de son réseau de la
technologie EDGE-GPRS", précise-t-il.
Nedjma a toujours été au diapason du
multimédia mobile en Algérie, et à déjà
conquis 2 millions de clients.

Téléphonie 3G, Joseph Ged 
promet 80% de couverture 

avant fin 2014

L es 216 ans du premier saut en
parachute d'André-Jacques
Garnerin. Après un Doodle

célébrant la traversée de la
Méditerranée, puis un autre met-
tant en exergue Friedrich
Nietzsche, Google revient aux
exploits aériens en fêtant, en ce 22
octobre, le 216e anniversaire du
premier saut en parachute de l'his-
toire, réalisé par André-Jacques
Garnerin.Des couleurs pastels, une
petite montgolfière et un petit
bonhomme qui, avec son courage,
saute du frêle esquif en parachute
(que l'on peut diriger avec les flè-
ches du clavier) pour atterrir dans
un Paris du XVIIIème siècle...Le
Doodle célébrant le 216e anniver-
saire du premier saut en parachute
de l'histoire est une petite mer-
veille, emplie de poésie et de
finesse. Ce saut est l'œuvre
d'André-Jacques Garnerin (né le 30
janvier 1769), le jeune élève de
Jaques Charles, l'inventeur du bal-
lon à gaz. Jusqu'alors aérostatier
des fêtes publiques, il s'occupe de
l’ascension des montgolfières et
tente, le 22 octobre 1797, un saut
de 700 mètres au-dessus de Paris,
devant un public admiratif mais
terrifié quant à l'issue de la chute
aéroportée du jeune homme. À
cette hauteur,  André-Jaques
Garnerin actionna un mécanisme
qui détacha la nacelle du ballon qui,

lui, explosa. La nacelle, elle, étant
rattachée à un parachute. Quelques
instants plus tard, André -Jacques
Garnerin mit pied à terre, mais non
sans mal (entorse à la cheville),
réalisant un exploit inédit, et
ouvrant la voie à une discipline
toujours aussi spectaculaire
aujourd'hui. Par la suite, l'homme
perfectionna son système de para-
chute, et son élève (qui deviendra
sa femme), Jeanne-Geneviève
Labrosse, emboîta le pas de son
professeur en sautant, à son tour,
le12 octobre 1799. Ce sera d'ail-
leurs elle qui déposera le brevet du
parachute au nom de son mari, le
11 octobre 1802. Après son saut,
André-Jacques Garnerin n'en a pas
terminé avec la prise en main du
ciel : l'homme a été le premier a
réaliser un voyage aérien de longue
distance entre Moscou et Polova

entre le 3 et le 4 octobre 1803 (300
km), puis augmenta la distance en
reliant par les airs, entre le 22 et le
23 novembre 1807, Paris et
Clausen, en Allemagne (395 Km).
16 ans plus tard, alors qu'il tra-
vaille sur un nouveau ballon,
André-Jacques Garnerin meurt, le
18 Août 1823. Utiliser les airs et
se diriger dans le vide, aujourd'hui
encore, est une pratique, un
moyen, un sport qui reste dange-
reux. Ce premier saut en parachute
est l'un de ces évènements-pion-
niers qui ouvra l'homme vers la
conquête et la maitrise du ciel,
comme les vols des frères Wright,
Montgolfier et  Saint Exupery.
Derrière cet exploit, un homme :
André-Jacques Garnerin, pour
lequel, qui sait, Felix Baumgartner
a pu avoir une pensée, lors de son
saut à 38.969 mètres !

A lcatel One Touch OT-
4010” connu aussi sous le
nom de T'pop viendra très
prochainement étoffer la

gamme des produits disponibles sur
le marché algérien. Cet appareil sera
commercialisé chez le distributeur
officiel de la marque Cellnet en plu-
sieurs coloris et intégrant un flip
cover.
Ce Smartphone au design et fini-
tions 80% glossies et disponible en
différentes couleurs: noir bleuté,

blanc, rouge, rose fushia, turquoise,
vert pomme et mandarine est destiné
aux jeunes. Tournant sous le sys-
tème d'exploitation Androïd 2.3
Gingerbread, Alcatel T’pop est doté
d’un écran de 3.5 pouces HVGA 320
x 480 pixels et d’un Appareil photo
de 2 mégapixels avec zoom digital.
Cet appareil quad-
band1900/850/1800/1900 est égale-
ment équipé d’une mémoire interne
100 MB extensible grâce à un
microSD jusqu'à 32 Go, du

Bluetooth 4.0 et Wi-Fi 802.11b/g/n.
Quant à l’autonomie, en veille : 500
h (2G) / 300h (3G) et 13h (2G) 7h
(3G) en conversation. Par ailleurs, ce
terminal offre de nombreux widgets
intégrés tels que Facebook, Twitter,
Shazam et Swiftkey. Il permet aussi
d'écrire à une vitesse incroyable tous
vos messages, simplifiant, ainsi, la
vie à son acquéreur.
Cellnet annonce que son nouveau
téléphone sera disponible très pro-
chainement.

La future tablette d'Apple disposerait-elle d'une enveloppe de protection avec clavier, comme la Surface de
Microsoft ? Si le texte accompagnant l'invitation à la keynote d'Apple de demain "we still have a lot to cover"

reste encore très énigmatique, un brevet déposé il y a quelques années par la firme de Cupertino pourrait
bien être la clé de l'énigme. Vous aimez nos contenus ? Lors d'une déclaration faite à TSA concernant le déploiement de

la de la technologie de troisième génération (3G) en Algérie, le
patron de Nedjma,  Joseph Ged, a annoncé qu’il tablait sur une

couverture de 80 % de la population d’ici à la fin de l’année 2014.

Voici ce qui semble être le premier
rendu officiel de la prochaine Nexus 10
de Google. Phone Arena a posté
l’image dans la nuit. Si Samsung s’est
chargé de la production de l’actuel
modèle, c’est à Asus que serait revenue
la tâche de concevoir cette seconde ver-
sion. L’image ci-jointe affiche une
forme rectangulaire, des coins arrondis,
des boutons tactiles intégrés à l’écran et
surtout un design plus sobre que le
modèle 2012.On ne connaît pas encore
grand-chose sur sa configuration
interne. Plusieurs sons de cloches se
sont fait entendre. Certains parient sur

un processeur Snapdragon quadcore de
Qualcomm à la place de l’Exynos dual-
core de la première Nexus 10.
D’autres gagent qu’Asus réutilisera les
mêmes composants que sa Transformer
Pad Infinity TF701T. Elle est basée sur
un processeur Tegra 4, 2 Go de RAM
qui affichent sur une dalle IGZO de 10,1
pouces en 1.560 x 1.600 pixels.
Quoi qu’il en soit, la nouvelle Nexus
10 fonctionnera sous Android 4.4
(KitKat) et sera présentée en même
temps que le Nexus 5 de LG. Son
objectif sera d’aller chasser sur les terres
de l’iPad Air, fraîchement présenté.

Nexus 10 2013, la nouvelle
tablette de Google

LES LUMIA 1520, 1320

et 2520 arrivent
chez Nokia 

Nokia a profité de sa conférence
lors du Nokia World pour présen-
ter son Lumia 1520, premier télé-
phone de la marque à faire partie
du monde des phablets, en pro-
posant un écran de 6 pouces.  Ce
smartphone marque donc un
nouveau tournant pour Nokia, et
est notamment le premier de la
gamme à proposer une résolu-
tion 1080p, ainsi qu’un proces-
seur Snapdragon 800 cadencé à
2,26 GHz. Il dispose également
de 2 Go de mémoire vive. En
outre, cela en fait le plus gros
Windows Phone présenté à ce
jour, mais aussi le plus puissant.
Ce dernier reprend le design
général de la gamme des Lumia
en proposant un écran aux bords
arrondis, ainsi qu’une coque
colorée. Notons également que
ce 1520 proposera un capteur
photo de 20 mégapixels. En
parallèle, Nokia lance également
une version simplifiée de ce
smartphone avec le 1320, qui
garde cette taille en proposant
une résolution de 720p, un pro-
cesseur Snapdragon 400 et 1 Go

Un doodle de Google célébre 
le 216e anniversaire du premier 

saut en parachute

Vers une interdiction des mobiles 
pour les enfants de moins de 6 ans ?

L'Agence nationale de sécurité sanitaire a
publié en début de semaine un rapport
sur les ondes électromagnétiques où elle
préconise de restreindre l'accès aux télé-
phones portables aux enfants les plus jeu-
nes.S'il n'y a pas de risque avéré des
ondes électromagnétiques sur la santé,
l'Agence nationale de sécurité sanitaire
(Anses) propose cependant d'appliquer le
principe de précaution aux enfants de
moins de 6 ans. Le rapport, publié mardi
15 octobre, fait état de différents effets
biologiques chez l’Homme ou chez l’animal,
dont un stress oxydatif qui semble réversible.Pour les plus jeunes, l'Anses formule
sur cette base quelques recommandations, dont celle réduire l'exposition des
enfants en les incitant à un usage modéré du téléphone mobile. Elle relance ainsi
le débat sur l'interdiction de l'utilisation du portable par les moins de 6 ans, déjà
formulée dans une disposition inscrite dans la loi Grenelle 2 de 2010 : "Interdire le
téléphone portable aux élèves des écoles maternelles, des écoles élémentaires et
des collèges."Une étude internationale en cours sur les effets sur les enfants Côté
politiques, la Ministre de la Santé Marisol Touraine, qui s'exprimait sur France Info
hier, mercredi 16 octobre, "la question de l'interdiction reste posée". Idem chez
Chantal Jouanno (UMP), qui regrette que la proposition de texte n'ait pas été adop-
tée. Elle se limite finalement à une interdiction de publicité pour la téléphonie
mobile à destination des moins de 14 ans.
L'étude Mobi-Kids, dont les résultats devraient être connus en 2015, et portant sur
treize pays, devraient en apprendre davantage sur les conséquences réelles d'une
telle utilisation. D'ici là, prudence est mère de sûreté et, ce, pour tout le monde.

T’Pop d’Alcatel bientôt 
disponible en Algérie
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Smart Mug, la tasse qui
dit quand il faut boire

Et si le mug pouvait faire plus
que maintenir votre thé ou
café au chaud ? Fidèle
compagnon du quotidien,
l’accessoire pourra désormais
informer son utilisateur de la
température idéale pour
mieux déguster son breuvage.
Voici la tasse intelligente qui
prend soin de vous.

S mart Mug est une tasse au design
minimaliste qui dispose d’une
fonctionnalité spécifique. En
effet, elle affiche une série de

LEDs qui se chargent d’indiquer la tempé-
rature du liquide qu’elle contient. Mieux
encore, le récipient peut indiquer la bonne
température pour la consommation et ce,
en fonction de type de breuvage considéré.
Le fonctionnement est simple, il suffit d’y
verser de l’eau chaude, attendre que le
voyant lumineux correspondant à la bois-

son à préparer s’allume et ajouter l’ingré-
dient principal. Six indicateurs LED sont
proposés au consommateur pour afficher
une température inférieure, idéale ou trop
élevée. Enfin, le mug fonctionne en
convertissant la chaleur reçue en électrici-

té grâce à un générateur thermoélectrique
intégré.
Smart Mug est actuellement en phase de
prototype. 
Sa concrétisation dépend du public et d’une
campagne de crowfunding.

Souris et stylet à la fois,

deux en un
L a souris tout  comme le stylet sont des accessoires indisso-

ciables d’un ordinateur portable ou d’une tablette. C’est
pourquoi un jeune designer industriel a imaginé un produit

hybride, capable de réunir les fonctionnalités des deux en un seul
dispositif.Le concept tente d’apporter une solution pratique et
portable pour les utilisateurs d’appareils nomades. L’objet en
question se présente sous la forme d’une souris pliable qui peut
se transformer en stylet. Le gadget peut ainsi s’utiliser comme
une souris sans fil classique ou comme un gros stylet fonction-
nel à la demande. A cet effet, le bout de la souris embarque un
capteur qui détecte la direction, la vitesse et la pression exercée
par l’utilisateur. Un mécanisme intégré permet de la plier en deux
ou la déplier en fonction de l’utilisation. D’ailleurs, la surface de
la souris intègre un capteur optique qui permet de l’utiliser en tant
que telle. L’ensemble est alimenté par une batterie rechargeable
qui se loge dans un compartiment dédié.

Disney fait 
de l'électricité 
avec du papier

Disney Research revisite l’usage d’une
simple feuille de papier en la dotant
d’une fonctionnalité intéressante. En la
transformant en générateur d’électrici-
té, elle crée suffisamment d’énergie
pour alimenter un éclairage LED ou un
écran e-ink et ce, juste par frottement.
Le procédé ne requiert pas de piles ni
de batteries pour fonctionner. En effet,
le générateur lui-même est en réalité,
une mince feuille de téflon coincée
entre deux adhésifs conducteurs en
guise d’électrodes. Le tout, savamment
intégré à la feuille de papier. Mais le
système fonctionne également sur du
papier imprimé avec de l’encre conduc-
trice. Lorsque l’utilisateur frotte sur
cette partie spécifique de la feuille, cela
crée des charges électriques qui vont
ensuite produire un courant alternatif.
Résultat : on peut  allumer une ou plu-
sieurs LED, créer des animations sur un
ecran e-ink  ou encore activer une son-
nerie intégrée.
Quant à son application, ce générateur
en papier pourrait équiper les livres
pour enfant ou les affiches interactives
dans l’avenir. Disney a collaboré avec
les scientifiques de l’université
Canergie- Melon pour développer les
prototypes.

Il fabrique sa 
console avec des

Lego et un
Rapsberry Pi 

Le Raspberry Pi et les Lego ont en point
commun de générer autant de créa-
tions intéressantes une fois entre les
mains des bidouilleurs talentueux.
Michael Thomas en fait partie, dévelop-
peur et passionné de Lego, sa dernière
invention est un clin d’œil à la série
d’animation américaine Adventure
Time.
L’œuvre en question est une réplique
fonctionnelle de la console BMO.
Réalisée à partir des briques danoises,
elle intègre un Raspberry Pi et tourne
sous Raspbian, un système d’exploita-
tion basé sur Debian et optimisé pour
l’ordinateur de poche. Dotée d’un écran
de 2.5 pouces, la console permet à son
utilisateur de jouer à des jeux vidéo, dif-
fuser un contenu multimédia ou bien
naviguer sur le net. Officiant comme un
petit ordinateur sympathique, ce BMO
en Lego embarque un port USB et un
slot pour carte microSD. L’alimentation
se fait via un câble microUSB et sa bat-
terie est signée Mediasonic.
Cette réplique de BMO a été conçue
spécialement pour la BrickCon 2013, un
évènement dédié aux adeptes de Lego
pour partager leur invention.

Une brosse 
à dents sur-mesure

imprimée en 3D
L’impression 3D continue de révolu-
tionner le monde. Cette fois, la techno-
logie s’invite dans un ustensile du quo-
tidien conçu pour l’hygiène dentaire.
Après les brosses à dents électriques,
place à du sur-mesure avec un modèle
d’un nouveau genre. Blizzident, c’est
son nom, se démarque par son  design
atypique et son efficacité. Développée
par une firme du même nom, Blizzident
s’apparente à un dentier agrémenté
d’une centaine de filaments de soie très
fins. C’est en réalité une brosse à dents
imprimée en 3D et conçue pour épou-
ser la dentition de son utilisateur. En
effet, elle a été créée à partir du scan 3D
de la bouche et sur la base d’une
empreinte dentaire. Cette conception
unique lui permet d’assurer le nettoya-
ge complet et en profondeur des dents
en seulement six secondes. Une fois
placé dans la bouche, il suffit de la
mordre et grincer les dents pour qu’el-
le effectue son rôle.

Un bracelet connecté pour
surveiller son enfant à distance

B ien qu’il existe déjà plu-
sieurs moyens de sur-
veiller un enfant, l’in-

vention d’une firme dénommée
BeLuvv tente de proposer la
solution la plus "pratique".
Surfant sur la tendance des
objets connectés, il s’agit d’un
petit dispositif portable per-
mettant aux parents de garder
un œil sur leur progéniture
depuis un terminal et à tout
moment.
Baptisé Guardian, le système
est constitué de deux éléments
: un gadget étanche qui se porte
comme un bracelet ou un pen-
dentif et une application iOS.
Une fois porté par l’enfant,
l’accessoire communique avec
le mobile des parents grâce à
une puce Bluetooth embarquée
dont la portée maximale est de

70 mètres. L’application leur
permet de configurer l’appareil
et de paramétrer le réseau de
sécurité. Ainsi, si l’enfant se
déplace au-delà d’un périmètre

prédéfini, une alerte est
envoyée sur le téléphone. Au
cas où son porteur est introu-
vable, une recherche peut être
lancée depuis le terminal. Plus

loin, si celui-ci est à la portée
de tous ceux qui utilisent l’ap-
plication, son emplacement
exact sera envoyé aux parents
via le cloud.
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5E FESTIVAL INTERNATIONAL DU THÉÂTRE À BEJAIA

Le sport, vu comme un médium du fanatisme
Pour cette énième journée du
Festival international du
théâtre à Béjaïa, la compagnie
autrichienne, Just a Must, a
donné la réplique avec une
représentation théâtrale
intitulée « Sports Play », à la
grande salle de la maison de
la culture Taous-Amrouche. 

PAR IDIR AMMOUR

DD
ans un décor épuré et
constitué de laine qui
symbolise la neige,
les comédiens se
meuvent dans une
gestuelle caricaturale
de la vie quotidienne.
La pièce du dra-

maturge Karen Jürs-Munby, scénographe
& vidéo de Simon Donger, costumes de
MeniKourmpeti et lumière d’Ana Vilar et
produite par BerislavJuraic, a captivé le
public, en l'intéressant dès le début, à cet
univers propre à un monde dépité et
grincheux. Ils feront état de leurs envies
tardives, de leurs visions étriquées du
monde extérieur, du vide qui les entoure.
Leurs voix sont chevrotantes, leurs gestes
lourds et leurs pensées vagabondes. 

Mais ils aiment s'épancher sur leurs
jours heureux d'antan, sur le temps qui a

coulé entre leurs doigts, et sur leur vérita-
ble identité comme la finalité de leur vie
jalonnée de péripéties inattendues et émail-
lées de désespoir et d'illusion. La piece
est une adaptation de l’œuvre de l’écrivaine
Elfriede Jelinek (Prix Nobel en 2004).

L’œuvre de Jelinek a été rarement montée
en Angleterre (la dernière production étant
en 1996) et hors des pays germanophones.

Cependant, c’était une occasion pour le
Forum culturel autrichien de Londres de
commander une nouvelle production de ce

texte dans le contexte des Jeux
Olympiques de Londres en 2012, en l’of-
frant à la compagnie Just a Must.
Dans ce texte, Jelinek traite les sujets de
marketing, de la vente des corps et des
émotions dans les évènements sportifs
avec une ingéniosité agaçante en
questionnant notre obsession pour le
fitness, l’image de corps et de la perform-
ance à n’importe quel prix. 

Le sport est vu comme un medium de
fanatisme, une forme de guerre en temps
de paix. 

En abolissant les frontières entre le
théâtre et le sport, ce spectacle transforme
la gymnastique linguistique de Jelinek en
une prouesse olympique tant pour les
comédiens que pour les spectateurs Le
spectacle est assez réussi, les acteurs ont
montré, avec efficacité, leur savoir-faire.
Ils ont puisé leur inspiration dans un
théâtre symboliste. Le texte a été inter-
prété avec la langue d’oncle Sam et temps
en temps des petites tournures avec celle
de Molière. Au final, les spectateurs sont
restés perplexes en cherchant le croisement
des regards ou les sourires des comédiens
pour les féliciter pour leur art et leur
manière. Comme l’a annoncé le commis-
saire du festival durant les différents points
de presse, la programmation est élargie à
travers de différents sites, tels que le
théâtre Abdelmalek-Bouguermouh qui a
accueilli les Égyptiens à la même heure
que celui de l’Autriche.

I . A .

CONFORMÉMENT À SES SOUHAITS, SON DÉCÈS ANNONCÉ SUR TWITTER

Mort de Gérard de Villiers
auteur des romans d'espionnage "SAS" 

G érard de Villiers, l'auteur des près de
200 romans d'espionnage de la série
à succès S A S, est mort jeudi à

Paris. Il avait 83 ans. Conformément à ses
souhaits, son décès a été annoncé vendredi
sur Twitter par son avocat. Christine de
Villiers, l'épouse de l'auteur et dirigeante
des éditions Gérard de Villiers, confirme la
disparition. "En mai, on lui avait diagnos-
tiqué un cancer du pancréas avec des métas-
tases au foie", a-t-elle indiqué par télé-
phone à l'AFP. Gérard de Villiers était dis-
cret sur la chimiothérapie qui l'avait
fragilisé. Il racontait en revanche plus
volontiers l’accident vasculaire cérébral
qui l’avait frappé en 2010, le faisant sortir
de l’autoroute alors qu’il était au volant de
sa Jaguar. Mais cet accident ne l’a jamais
arrêté. En 2012, il repassait dix jours en
Afghanistan pour sa dernière enquête. Dix

jours en déambulateur. Et avant cela, il
était reparti en Libye, en Russie, au Liban
et au Mali. Cet ancien journaliste avait le
goût des enquêtes au long cours, toujours
sur le terrain. Il a arpenté plus de 130 pays

pour situer ses romans. Début février, le
New York Times l'avait consacré comme
"l'auteur de romans d'espionnage qui en
savait trop".

Plus de 120 millions de S A S vendus
Avec quatre SAS publiés par an, Gérard

de Villiers, né le 8 décembre 1929 à Paris,
assurait ignorer le nombre exact de livres
vendus depuis 1965 et la publication de
SAS à Istanbul, le premier de la série, il y
a près d'un demi-siècle : "Sans doute entre
120 et 150 millions tous pays confon-
dus", avançait-il en mars dernier. Son chat
birman sur les genoux, dans le salon de
son immense appartement à deux pas de
l'Arc de Triomphe, il citait quelques-unes
des langues dans lesquelles les aventures
de SAS ont été traduites : italien, alle-
mand, russe, grec, japonais ou coréen.
"Sans compter les éditions pirate",
ajoutait-il. Sur la couverture, la photo
d'une jeune femme à la poitrine avan-
tageuse, portant un pistolet ou un fusil
d'assaut. A l’intérieur, Son Altesse

Sérénissime (SAS) à la poursuite des
méchants - les communistes dans les
années 70 et 80, puis les djihadistes à par-
tir des années 90. A chaque livre, la même
recette : une grande dose de géopolitique et
d'exotisme, quelques scènes de sexe hard,
un zeste de violences et de tortures. "Je
n'ai jamais eu la prétention d'être un auteur
littéraire, expliquait Gérard de Villiers. Je
me considère comme un conteur qui écrit
pour distraire des gens à qui je n'envoie pas
de message". Régulièrement épinglé pour
machisme par des ligues féministes et
pour racisme par des organisations des
droits de l'Homme, Gérard de Villiers écar-
tait ces accusations en deux phrases :
"Certaines femmes sont des objets sexuels
dans mes livres mais d'autres sont des
femmes belles, intelligentes et
courageuses. Je suis toujours bien accueil-
li en Afrique où je compte de très nom-
breux lecteurs". Gérard de Villiers l'avait
dit : "Malko Linge, comme tous les héros,
n'a pas d'âge. Il ne mourra pas et ne parti-
ra pas à la retraite. Pas plus que moi".

Les longs métrages algériens
Zabana ! de Saïd Ould Khelifa et
Frontières du Franco-Algérien Mustapha
Djadjam participeront à New York -en
hors compétition - au 21e Festival inter-
national du film de la diaspora africaine
prévu du 29 novembre au 15 décembre,
annoncent les organisateurs.

Le festival qui prévoit une seule dis-
tinction - le Prix du public destiné à

honorer une réalisatrice africaine ou
d’origine africaine, sera marqué par la pro-
jection de 12 longs métrages de fiction,
20 films documentaires et 6 courts
métrages représentant 33 pays.

Zabana ! avait obtenu le Prix du
meilleur décor et de la meilleure musique
au 23e Fespaco à Ouagadougou, alors que
Frontières avait été récompensé du Prix
du jury Festival du film francophone de

Namur (Belgique) en 2004. En 2012, la
20e édition du festival avait décerné le
Prix du public à la Franco-Algérienne
Yasmina Adi pour son documentaire Ici,
on noie les Algériens (2010).

Fondé en 1993, le Festival interna-
tional du film de la diaspora africaine de
New York vise à asseoir le rôle des jeunes
réalisateurs africains ou d’origine africaine
dans le cinéma mondial.

FESTIVAL DU FILM DE LA DIASPORA AFRICAINE
New York accueille deux films algériens
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PREMIERS ESSAIS CLINIQUES

Des cellules souches
pour effacer les rides ?

Une société britannique a
développé un nouveau
traitement contre les rides qui
serait basée sur l'injection de
cellules souches issues du
sang du patient. Les
chercheurs s'apprêtent à
démarrer un premier essai
clinique pour confirmer ou
non son efficacité.

S i les rides apparaissent pour un grand
nombre comme un signe de matu-
rité, pour d'autres en revanche, elles

ne sont qu'un rappel déplaisant du temps
qui passe. Face à cela, tous les moyens
sont alors bons pour les estomper : crème,
massage, injection de toxine botulique, de
collagène, voire chirurgie esthétique.
Pourtant, ces techniques sont pour cer-
taines loin d'être sans risque ou con-
séquence. C'est pourquoi certains
chercheurs s'appliquent à tenter de trouver
de nouveaux moyens d'effacer ces marques,
à l'instar de la société Pharmacells qui
semble elle avoir abouti sur des résultats
intéressants.
En effet, la compagnie basée à Glasgow en
Ecosse a annoncé qu'elle était actuellement
en train de développer un nouveau traite-
ment qui serait capable de mettre fin aux
autres utilisés jusqu'ici ainsi qu'aux
crèmes hydratantes. D'après les informa-
tions révélées, celui-ci serait à base de cel-
lules souches qui seraient directement
purifiées à partir du sang du patient à
traiter. Une fois obtenues, elles seraient

alors injectées directement dans la peau au
niveau des rides où elles pourraient se
développer en cellules cutanées. Ceci per-
mettrait ainsi de restaurer l'élasticité de la
peau, accusée de faire défaut quand les rides
commencent à apparaitre.
"La peau possède une propriété élastique
naturelle qui provient de cellules appelées
fibroblastes. La capacité de notre corps à
produire ce matériau élastique ralentit avec
l'âge parce que le nombre de fibroblastes
diminue. En introduisant un grand nombre
de cellules souches au bon endroit, nous
augmentons la capacité du corps à produire
ce matériau. On en est encore aux premiers
stades, mais nous espérons commencer la
phase une des essais dans les douze
prochains mois", explique ainsi Athol
Haas, directeur de la société cité par le
Telegraph.

Un traitement disponible
d'ici à une dizaine d’années ?

En effet, Pharmacells prévoit d'ici peu
de conduire son premier essai clinique en
partenariat avec une clinique de Hong-
Kong. Mais selon les chercheurs, la
méthode utilisant des cellules souches
pluripotentes (capables de se différencier
en un grand nombre de cellules) présente
déjà plusieurs avantages face notamment
aux injections de collagène dans les rides
ou à celles de toxine botulique qui ont
pour effet de paralyser les muscles du
visage. D'ailleurs, la société espère grâce
à cette technique également développer
de nouveaux traitements pour certaines
maladies telles que les pathologies car-
diaques ou l'arthrose. Rajiv Glover,
chirurgien plastique et président de la

British Association of Aesthetic Plastic
Surgeons estime que les traitements
contre les rides à base de cellules souch-
es pourraient être disponibles d'ici 5 à
10 ans. "C'est une perspective excitante

dans la mesure où la science des cellules
souches va influencer à l'avenir la
chirurgie plastique et la médecine cos-
métique", a t-il ajouté cité par le
Telegraph.

ALIMENTS BIO

Les bénéfices pour la santé remis en cause !
S elon une étude américaine, les aliments issus de l'a-

griculture biologique ne seraient pas meilleurs pour
la santé que ceux produits par l'agriculture conven-

tionnelle ou chimique.
Voilà une étude qui a de quoi relancer le débat sur les bien-
faits des aliments issus de l'agriculture biologique. A l'u-
niversité de Stanford, des médecins ont en effet épluché
pas moins de 237 études scientifiques dans lesquelles les
aliments biologiques et ceux issus de l'agriculture con-
ventionnelle étaient comparés de façon rigoureuse. Ils
sont ainsi parvenus à une conclusion plutôt inattendue
qu'ils dévoilent dans la revue Annals of Internal Medicine
: d'après les résultats, il n'y aurait aucune différence sig-
nificative entre les deux catégories de produits.
Plus précisément, les résultats obtenus ont d'autant plus
surpris les chercheurs qu’ils montrent que les aliments
biologiques n’apportent aucun bénéfice tant sur le plan
des apports nutritionnels que sur celui de la réduction des
risques sanitaires. "J'ai été totalement surprise", avoue
ainsi le principal auteur de l'étude, le Dr Dena Bravata cité
par Le Figaro.fr. Les travaux révèlent que le contenu en
vitamines, en minéraux, en protéines ou en lipides est à
peu près le même dans les aliments bio et non bio.
Aucune différence n’a été décelée au sein des fruits et
légumes même après avoir passé en revue des "tonnes
d'analyses", indique le Dr Bravata. Seul le phosphore est
présent en bien plus grandes quantités dans les aliments
bios. Les scientifiques soulignent toutefois que comme
les carences en phosphore sont rares, l'intérêt sanitaire
reste faible. Mais là n'est pas le plus surprenant puisque
celui-ci concerne les aliments issus de l’agriculture con-

ventionnelle. D'après l'analyse des études, ils n'étaient pas
significativement plus pollués ou néfastes pour la santé
que leurs homologues bios. Si consommer des fruits et
légumes bio réduit en moyenne de 30% l'exposition aux
pesticides (ils n’en sont pas totalement dépourvus), les
concentrations en résidus des fruits et légumes conven-
tionnels ne dépassent pas les limites sanitaires autorisées.
Pour ce qui est des risques de contaminations bactériennes
(en particulier les Escherichia coli) les résultats restent
identiques quel que soit le régime, bio ou non. Seule dif-
férence rapportée par Le Figaro.fr, le risque de présence de
bactéries résistantes à certains antibiotiques de 33% plus
élevé dans la viande de poulet ou de porc non biologique.

D'autres avantages à l'agriculture bio
Enfin, les 17 études portant directement sur la santé
humaine ne mettent pas en évidence de surcroît de mal-
adies allergiques de type asthme ou eczéma chez les con-
sommateurs de produits non bio. Malgré ces résultats qui
confirment ceux retrouvés en Angleterre ou en France "si
on laisse de côté les aspects sanitaires, il y a bien d'autres
raisons d'acheter des aliments bio", note le Dr Bravata.
Les principales sont, outre le goût (même si, là encore,
aucune étude n'a mis en évidence de différences significa-
tives), la protection de l'environnement ou le bien-être des
animaux d'élevage.
Reste que les produits bios sont beaucoup plus chers et
que les agriculteurs conventionnels se tournent peu à peu
vers une agriculture plus respectueuse de l’environ-
nement, réduction des apports d'engrais et de pesticides
notamment.
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FOOTBALL, CHAMPIONNAT DE LIGUE 2, 10e JOURNÉE 

Fin de match houleuse à Annaba 
CYCLISME- 27E TOUR

INTERNATIONAL DU FASO 

L’Algérien
Adil Barbari

s'adjuge la 8e étape
L'Algérien Adil Barbari s'est adjugé,
vendredi, la 8e étape du Tour du Faso,
disputée entre Bobo Dioulasso et
Banfora sur une distance de 84,6 km.
C'est la troisième victoire algérienne
dans la 27e édition du tour international
du Faso après celle du même Barbari
lors de la 4e étape et Hannachi
Abdelbasat mercredi dernier. Le
Burkinabè Abdoul Aziz Nikièma
conserve le maillot jaune. La 9e et
avant-dernière étape, la plus longue du
tour, conduira samedi le peloton de
Bobo Dioulasso à Boromo (169,4 km).
96 coureurs de treize pays participent à
cette édition représentant l'Algérie, les
Pays-Bas, l'Allemagne, l'Angola, la
Côte d'Ivoire, le Sénégal, le Gabon, le
Nigeria, le Mali, le Burkina-Faso, la
France, la Belgique et le Togo. 

CHAMPIONNAT DE PORTUGAL 

Rafik Halliche sur le
banc face au Benfica 
Le défenseur international algérien

d'Académica Coimbra (div 1 portugai-
se), Rafik Halliche, s'est contenté de
rester sur le banc des remplaçants, lors
de la défaite de son équipe vendredi à
domicile face au Benfica Lisbonne (3-
0), en ouverture de la 9e journée du
championnat portugais de footbal. Le
joueur algérien, qui avait été incorporé
à la 89e minute lors du précédent
match en déplacement face au
Sporting Braga (défaite 1-0), n'a pas
été utilisé cette fois par l'entraîneur
d'Académica, le Portugais Sergio
Conceiçao. Il  s'agit de la seconde
convocation pour Halliche, depuis
deux mois, pour une rencontre de
championnat. Halliche avait contracté,
en début de saison, une blessure face
au Sporting Lisbonne (défaite 4-0), où
évolue son coéquipier en sélection
algérienne, Islam Slimani. La blessure
de l'ancien joueur du NA Hussein Dey
(Ligue 2 algérienne), qui n'a pas été
épargné par les ennuis de santé depuis
2010, l'a privé du précédent déplace-
ment de l'équipe nationale au Burkina
Faso (défaite 3-2) en barrage aller qua-
lificatif à la Coupe du monde 2014 au
Brésil. Halliche a été retenu par le
sélectionneur de l'équipe nationale, le
Bosnien Vahid Halilhodzic, dans la liste
élargie pour le match retour des Verts
face au Burkina Faso, prévu le mardi 19
novembre à Blida (19h15), en barrage
retour qualificatif au Mondial 2014. 

Manchester United
s’intéresse à

l'Algérien Ghoulam  
Manchester United, champion
d'Angleterre en titre, aurait jeté son
dévolu sur le latéral gauche algérien
de Saint Etienne (L 1, France), Fawzi
Ghoulam, pour remplacer l’internatio-
nal Français Patrice Evra qui arrive en
fin de contrat avec son équipe, selon
Sky sports. Ghoulam, auteur d'un
début de saison époustouflant avec
son club stéphanois, intéresse égale-
ment deux autres clubs de Série A ita-
lienne, le Milan AC et l’AS Roma, avait
rapporté cette semaine la presse spé-
cialisée. Interrogé à ce propos par Sky
sport, Ghoulam a expliqué qu'il préfé-
rait plutôt se concentrer sur le challen-
ge de sa formation française.
"Manchester United ? Tu es toujours
très flatté quand un si grand club s'in-
téresse à toi. Cependant, les choses
vont très vite dans le foot alors on ne
sait jamais ce qui peut se passer. Mais
moi je ne veux pas rêver, la réalité pour
moi c’est de donner 100% à St Etienne
et voir ce qui se passera après".

Le leader du championnat
national de Ligue 2, l'USM
Bel-Abbès, a essuyé sa
deuxième défaite de la saison
face à l'USM Annaba, dans un
match très serré qui a
enregistré l’expulsion du
joueur Siyad et de l'entraîneur
Abdelkrim Latrèche. 

PAR MOURAD SALHI

L e match d’Annaba a connu une fin
houleuse avec, notamment, une
bagarre. Les choses s’annoncent
cette saison très délicates en Ligue

deux qui compte une dizaine de clubs qui
ont fait déjà la Ligue 1. L’USM Bel-
Abbès, qui restait sur un match nul contre
l’USM Hadjout, concède sa deuxième
défaite de la saison contre l’USM Annaba
sur un but contre son camp de Beldjilali, à
la 34e minute. Une défaite qui ne change
rien pour cette formation de Bel-Abbès
puisqu’elle maintient toujours sa premiere
place au classement général. Son dauphin,
l’ASM Oran, a été battu également en
déplacement par le MSP Batna. Un but de
Guerrab sur penalty, inscrit à la 46e minu-
te de jeu, était largement suffisant pour
cette formation de la capitale des Aurès de
remporter son deuxième succès de la sai-
son et infliger du même coup la deuxième
défaite aux hommes de Kamel Mouassa,
lesquels restaient sur un semi-échec sur
leurs bases face aux Zianides. En dépit de

cette défaite, les Oranais conservent leur
deuxième place au classement général avec
un seul point d’avance sur les poursui-
vants directs, le WA Tlemcen et le
Olympique Médéa, dans l’une des belles
affiches de cette dixième journée qui n’a
pas connu de vainqueur. N’empêche, la
troupe de Boufenara a réussi à revenir avec
un précieux point de ce déplacement
périlleux à Tlemcen. Un score de parité qui
permet aux deux équipes de partager la
troisième place au classement général avec
17 points, soit à trois longueurs du pre-
mier. La bonne opération de la journée fut
l’œuvre du NA Hussein Dey, auteur d’une
belle victoire à domicile contre l’USM
Blida. Cette rencontre, qui était très spé-
ciale pour l'ex-entraîneur de cette forma-
tion de la ville des Roses, actuellement
premier responsable à la barre technique
des Sang et Or, était très intéressante entre
ces deux anciens pensionnaires de la Ligue
1. Malgré l’intensité des débats, les
Algérois ont réussi à prendre le meilleur
sur leur adversaire du jour grâce à deux réa-
lisations de Bouharbit à la 49e minute et
Boussaïd à la 83e minute. Ce rendez-vous
a connu l’expulsion de trois joueurs
Hamia, Boussaïd et Badrane. A la faveur de
cette victoire, la troisième de la saison, le
NAHD rejoint le MC Saïda, battu par le
AB Merouana et le CA Batna, auteur d’un
match nul en déplacement contre le CA
Batna, à la sixième place avec un total de
14 points. 
En bas du classement, rien n’est à signaler
puisque les clubs qui occupent les trois
dernières places au classement général res-

tent scotchés dans leurs places. L’AS
Khroub, qui restait sur une défaite à domi-
cile, a été tenu en échec par le CA Batna et
occupe toujours l'avant-dernière place
devant l'ES Mostaganem, dont le match
face à l'US Chaouia n'a pas eu lieu en rai-
son de l’absence d’une ambulance au stade.
L’arbitre Brahimi qui devait diriger cette
rencontre à appliquer la réglementation en
annulant ce match. Trois points seront
donc défalqués pour l’équipe locale qui n’a
que quatre depuis le début du championnat. 

M .  S .

MARATHON INTERNATIONAL D'ALGER, 5e ÉDITION 

Victoire de Slimane Moulay et Fatima Remal  
L ' Algérien Slimane Moulay a rem-

porté vendredi la 5e édition du
Marathon international d'Alger

auquel ont pris part près de 4.000 coureurs
représentant 20 pays. Moulay a parcouru
en 2h 37 min et 22 sec les 42 kilomètres
de ce marathon masculin qui a débuté par
la Grande-poste et passé, notamment, par
les rues Hassiba-Ben Bouali, Mohamed-
Belouizdad, Tripoli, Maison de la presse,
le 1er-mai, et le Jardin Sofia. La deuxième
place est revenue à l'Algérien Mechekhar
Belmokhtar (2:37.39) suivi de son compa-

triote Tayeb Fillali (2:42.10), dans un
podium 100% algérien. Chez les dames,
l'Algérienne Fatima Remal a franchi la
première la ligne d'arrivée suivie de ses
deux compatriotes Fatma-Zohra Oulmi et
Saâdia Ichen. Dans la course du 21 km,
Naoui Chikh a devancé Hakim et Azzedine
Chibani, alors que chez les dames
Nassima Sabour a surclassé Malika
Benderbal (2e) et Adila Bouhetta (3e).
Dans la course du 11 km, Sabri Kahia a
triomphé chez les hommes devant Ali Tiar
et Bendhiba Chouahlia, alors que chez les

dames, Nabila Chaïb Edraâ a été sacrée
devant Fatma-Zohra Fatmi et Sarah
Ayachi.    Une autre  course a été organi-
sée sur une distance de 3 km. L'épreuve
féminine a été remportée par Sarah Turki
devançant Habiba Messaoud et Asmaa
Aknine. Chez les hommes, le dernier mot
est revenu à Khaled Abdi, suivi de
Mustapha Benatia et Amine Chekraoui.
Enfin, une course symbolique a été prévue
à cette occasion pour les enfants triso-
miques et à laquelle ont pris part environ
350 enfantd atteints de trisomie. A P S  

Résultats 
MSP Batna - ASM Oran                      1-0 
AS Khroub - CA Batna                        1-1 
USM Annaba - USM Bel-Abbès            1-0 
AB Merouana - MC Saïda                     1-0 
NA Husseïn-Dey - USM Blida              2-0  
Amel Boussaâda - USMM Hadjout        0-0 
ES Mostaganem - US Chaouia        (non joué) 
WA Tlemcen - O Médéa                      1-1 

Classement Pts  J 
1   . USM Bel-Abbès        20             10 
2   . ASM Oran                 18              10 
3   . WA Tlemcen               17             10 
--  . O Médéa                      17             10 
5   . USM Blida                   15             10 
6   . MC Saïda                     14             10 
-    . CA Batna                    14             10 
-    . NA Husseïn-Dey         14             10 
9   . USM Annaba                13             10 
--  . AB Merouana                13             10 
11. A Boussaâda                  11             10 
--  . MSP Batna                    11             10 
13. US Chaouia                   10              9 
--  . USMM Hadjout           10             10 
15. AS Khroub                     9             10 
16. ES Mostaganem             4               9. 



PAR AMAR AOUIMER

L ’
Agence algérienne de
promotion du com-
merce extérieur (Algex)
annonce que le Centre
de promotion des
investissements en

Côte d’Ivoire (CEPICI) invite les opéra-
teurs économiques algériens pour par-
ticiper au Forum Investir en 2014 en Côte
d’Ivoire (ICI 2014), prévu du 29 janvier au
1er février 2014 dans la capitale ivoirienne
Abidjan. L’évènement ICI 2014 est con-
sidéré par les organisateurs de cette rencon-
tre comme "le rendez-vous incontournable
pour promouvoir les opportunités consid-
érables d’investissements du pays auprès
de partenaires financiers et industriels
venus du monde entier mais aussi, et avant
tout, auprès d’investisseurs ivoiriens,

C’est un évènement qui constitue une
occasion pour les entreprises algériennes
afin de découvrir ces opportunités mises à
leurs dispositions". Les promoteurs de cet
évènement affirment "qu’en 2012, ces pro-
grès ont permis d’enregistrer un taux de
croissance du PIB de 9,8 %".

Aussi, les autorités ivoiriennes veulent
faire de la Côte d’Ivoire un pays émergent.
Elles veulent qu’il soit "le hub de la sous-
région, la porte d’entrée vers l’Afrique de
l’Ouest, un marché de plus de 300 mil-
lions d’habitants. La réalisation de cette
ambition passe par des partenariats forts et
durables avec des opérateurs économiques
capables de saisir les opportunités créées
par la croissance". Plusieurs commerçants
et entrepreneurs algériens travaillent en
Côte-d’Ivoire depuis de longues années,
notamment dans le secteur de la restaura-
tion où ils ont trouvé une réussite dans
leurs affaires, sachant que les patrons

algériens jouissent d’une grande estime de
la part des autorités, mais également de la
population ivoirienne.

Cependant, les exportateurs nationaux,
notamment ceux du secteur privé, ont
réellement l’intention d’investir les

marchés des pays subsahariens, surtout les
opérateurs spécialisés dans l’agroalimen-
taire qui ont trouvé un créneau important
en Afrique pour la commercialisation de
leurs produits agricoles bio (dattes,
agrumes, primeurs…).  A .  A .   
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En quête d’opportunités auprès 
de partenaires financiers et industriels

LES EXPERTS L’ONT AFFIRMÉ

"L’Algérie doit réduire sa production pétrolière
pour préserver ses réserves"

L ’ Algérie devrait réduire sa produc-
tion pétrolière afin de préserver
ses réserves d’hydrocarbures aux

générations futures, ont estimé des experts
participants à la Convention du Front des
forces socialistes sur l’énergie. Selon des
estimations citées par l’ancien P-DG de
Sonatrach, l’Algérie a consommé les deux
tiers de ses réserves pétrolières
récupérables et plus de la moitié de ses
réserves de gaz naturel. "Un tel degré
d’épuisement des ressources qui a conduit à
une baisse de la production ces dernières
années nous imposent la mise en œuvre de
mesures radicales, dont l’intensification de
l’exploration et la maîtrise de la consom-
mation nationale", a-t-il préconisé. A ce

titre, l’ancien ministre de l’Energie a
recommandé de plafonner la production
pétrolière à un niveau qui permet le
financement de l’économie. Ce niveau de
production nécessaire au développement de
l’économie doit être discuté et faire objet
d’un consensus entre tous les acteurs et
institutions du secteur. La préservation des
réserves d’hydrocarbures prônée par
plusieurs pays pétroliers comme la
Norvège obéit au besoin d’assurer une
disponibilité de l’énergie aux Algériens et
une sécurité énergétique aux générations
futures, a-t-il expliqué. Abondant dans le
même sens, l’expert pétrolier Chems
Eddine Chitour a soutenu que l’Algérie
"ne peut acheter la paix sociale en contin-

uant" à pomper le maximum pour aug-
menter ses recettes. "Faut-il stocker des
dollars ou de l’énergie", s’est interrogé ce
professeur des universités qui évoque le
mauvais choix de cumuler des réserves de
changes, générées par la rente pétrolière,
des placements qui risquent de s’effriter si
le dollar perdait davantage de sa valeur,
selon lui. Il considère que les réserves
récupérables de pétrole doivent "exclusive-
ment" servir à satisfaire la demande énergé-
tique nationale en premier lieu. Ce à quoi
Ahmed Mecheraoui, conseiller auprès du
ministre de l’Energie, a répliqué en affir-
mant que cette préoccupation a été prise en
charge par le gouvernement dans la nou-
velle loi sur les hydrocarbures. La satisfac-

tion du marché national est assurée par
cette nouvelle loi qui oblige les parte-
naires de Sonatrach à céder leurs parts de
production pétrolière au groupe algérien si
l’Algérie éprouve des difficultés d’approvi-
sionnement, a-t-il expliqué aux partici-
pants présents à cette rencontre initiée par
le FFS, en vue d’ouvrir un débat transpar-
ent sur l’avenir du secteur énergétique
algérien.  

R.  E .

RÉSERVES ALGÉRIENNES DE PÉTROLE

Largement suffisantes pour couvrir
les besoins à long terme

L ’ Algérie aura encore des réserves
importantes de pétrole pour les 50
prochaines années, a indiqué Ali

Hached, conseiller auprès du ministre de
l’Energie et des mines, en affirmant que le
pic pétrolier est "un mythe qui n’existe
pas". Pour l’Algérie, "le pic pétrolier n’ex-
iste pas, il existera dans les 50 prochaines
années", a déclaré Hached au cours de la
convention nationale sur l’énergie, une
rencontre organisée par le Front des forces
socialistes (FFS) sur les perspectives du
développement du secteur énergétique
algérien. Hached, qui intervenait au cours
du débat lors de cette rencontre, a tenu à
démentir le déclin des gisements algériens,
en affirmant que les réserves de l’Algérie
sont largement suffisantes pour couvrir
ses besoins à long terme. "Nous avons un
domaine minier très diversifié. Il faut l’ex-
ploiter et disposer des technologies
adéquates", a-t-il dit. En dépit de la

disponibilité des réserves, l’Algérie a opté
pour un plan de diversification de ses
sources d’énergie, qui réduit la part du gaz
naturel à 50% dans le mix énergétique
qu’elle envisage de créer à l’horizon 2030-
2040, a-t-il enchaîné. Les énergies renou-
velables représenteront 25% dans ce mix,
le charbon 20% et le nucléaire 8% avec la
mise en service de 1.000 MW chacune à
l’horizon 2025. 

Abdelhamid Zerguine, P.-dg de
Sonatrach, a, dans son intervention, con-
forté par des chiffres les propos tenus par
Hached en indiquant que les découvertes
réalisées durant les deux dernières années
ont permis de reconstituer les réserves des
hydrocarbures du pays. 

"Depuis sa création, Sonatrach a réalisé
404 découvertes mais les découvertes des
deux dernières années sont si importantes
qu’elles permettent d’augmenter nos
réserves", a-t-il souligné. Pour la période

2013-2014, Sonatrach prévoit de pour-
suivre son effort d’exploration en pro-
grammant le forage de 243 puits onshore
et un premier puits offshore en fin 2014,
annonce, par ailleurs, le P.-dg de
Sonatrach. 

Les travaux de cette rencontre initiée
par le FFS en vue d’ouvrir un débat
public sur l’avenir de l’énergie se pour-
suivront vendredi avec des sessions focal-
isées sur le bilan de l’industrie pétrolière
algérienne depuis l’Indépendance et le
thème des énergies renouvelables.

En janvier dernier, le FFS avait boy-
cotté le débat sur la nouvelle loi sur les
hydrocarbures à l’Assemblée populaire
nationale (APN), estimant alors que le
texte proposé par le département de M.
Yousfi méritait un débat public car
engageant l’avenir du pays.

R.  E .

Plusieurs commerçants et entrepreneurs algériens travaillent
en Côte-d’Ivoire depuis de longues années, notamment dans le
secteur de la restauration où ils ont trouvé une réussite dans
leurs affaires.

SEMAINE DE L’ENTREPRNEURIAT
 À ORAN

Créer des synergies
et encourager

les jeunes talents 
Une semaine de l’entrepreneuriat ciblant
les jeunes se tiendra à Oran, du 18 au 24
novembre prochains, a annoncé Fatiha
Rachedi, Lead de la Global entrepreneur-
ship week Algéria (GEA). "Cette semaine
de l’entrepreneuriat, regroupant des entre-
preneurs locaux, des jeunes leaders, des
porteurs de projets, des entrepreneurs,
des chercheurs indépendants, des inven-
teurs d’une vingtaine de wilayas du pays
seront au rendez-vous du 18 au 24 novem-
bre prochains à Oran pour créer des syner-
gies et encourager les jeunes talents à l’in-
novation", a-t-elle précisé, en présence de
représentants d’associations locales et de
chefs d’entreprise. "L’objectif est d’initier
1.000 activités pour faire de la GEA Week-
Algeria un mouvement d’échange, de
partage et d’apprentissage autour de la
création d’entreprises (PME)", a-t-elle
souligné. Un concours start-up challenge
sera organisé au profit des porteurs de
projets inscrits dans le cadre d’un atelier
de sélection par des jurys nationaux qui
désigneront les lauréats dont l’âge ne
dépasse pas les 35 ans.
Ce concours vise à encourager l’innova-
tion et l’esprit d’entreprise parmi les
jeunes afin de dynamiser le développe-
ment de l’entrepreneuriat ainsi que l’inser-
tion professionnelle de jeunes créateurs
d’entreprises. R. E.
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Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
WILAYA DE CHLEF

DAIRA DE AIN MERANE
COMMUNE DE AIN MERANE

AVIS D’APPEL D’OFFRE NATIONAL OUVERT
N°06/2013

098402325022828 le numéro d’identification fiscale (NIF) :

Le président de l’assemblée populaire communale de AIN MERANE lance un avis d’appel d‘offre ouvert pour les projets
suivants :
Aménagement urbain à Aïn Merane centre
Les entreprises ou groupement d’entreprises ayant la qualification et classification en travaux publics activité principale,
trois (03) et plus age, intéressées par le présent avis, peuvent soumissionner pour un ou plusieurs lots à retirer les
cahiers des charges dès la parution du présent avis, dans les quotidiens nationaux ou le BOMOP, auprès de la COM-
MUNE DE AIN MERANE wilaya de Chlef, bureaux d’équipement.
Les offres seront accompagnées des pièces exigées par la réglementation en vigueur suivantes :

Les offres techniques et financières doivent être remises dans deux enveloppes intérieures  séparées portant les mentions
(offre technique et offre financière contenant deux exemplaires de chaque dossier une originale et une copie), et introdui-
tes dans une même enveloppe extérieure anonyme, cachetée et portant seulement les indications suivantes :

SOUMISSION “ A NE PAS OUVRIR”
APPEL D‘OFFRES NATIONAL RESTREINT N° : 06/2013

Aménagement urbain à Aïn Merane centre
A monsieur le Président de l’Assemblée populaire communale de AIN MERANE

La durée de préparation des offres est fixée à vingt 21 jours  (21) JOURS à compter  de la date de la PREMIÈRE PUBLI-
CATION de l’avis d’appel d‘offres dans le bulletin officiel des marchés de l’opérateur publics (BOMOP) ou la presse.
-Le jour et l’heure limite de dépôt des offres correspond au dernier jour de la du rée de préparation des offres avant
treize (13h00) heures (heures limite).
-Si ce jour coïncide avec un jour férié ou un jour de repos élgal, d’ouverture des plis est prorogée jusqu’au jour ouvrable
suivant.
La date d’ouverture des offres techniques  et financières est fixée au dernier jour de la durée de préparation des offres
à 14 h00 au siège de la commune de Aïn Merane, les soumissionnaires sont invités à y assister.
Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant une durée équivalente à la durée de préparation des offres
augmentée de trois (03) mois.

Le porésident de l’Assemblée populaire communale de AIN MERANE
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A- Offre technique :
-Déclaration à souscrire dûment remplie, signée et datée
-Instruction aux soumissionnaires dûment signée et para-
phée
-Certificat de qualification et de classification profession-
nelle en ours de validité en travaux public activité princi-
pale trois (03) et plus
-Attestations de bonne exécutions des travaux routiers,
délivrée par les différentes services contractants durant les
cinq dernières années avec la spécification des travaux
ainsi que le montant  (photocopies légalisées)
-Liste des moyens humains signée par l’entreprise accom-
pagnée de la déclaration annuelle des salariés (DAS) et des
diplômes (photocopies légalisées)
-Délai (en chiffres et en lettres) avec planning  d’exécution
des travaux (signé et daté)
-Dossier fiscal et parafiscal en cours de validité l‘extrait de
rôle, carte d’immatriculation fiscale, mise à jour CNASAT,
CASNOS, CACOBATPH) copies légalisées
-Copie du statut de l’entreprise légalisé (s’il s'agit d’une
personne morale)
-Le protocole d’association éventuel selon la réglementa-
tion en vigueur (dans le cas d’un groupement constitué)

avec spécification du chef de file et le type du groupement
(solidaire du conjoint)
-Casier judiciaire n°03 du soumissionnaire lorsqu’il s’agit
d’une personne physique et du gérant ou du directeur géné-
ral de l’entreprise lorsqu’il s’agit d’une société (copie léga-
lisée)
-Registre de commerce (copie légalisée)
-Les bilans financiers de l’entreprise pour la  dernière
année (2012) visés par les services des impôts  ou commis-
saire aux comptes (copie légalisée)
-Attestation de dépôt des comptes sociaux délivrée par le
centre national des registres de commerce pour les sociétés
à personne morale (copie légalisée)
-Le cahier des prescriptions spéciales signé et daté
-Déclaration de probité dûment remplie, signée et datée
-Le numéro d’identification fiscale (NIF) du soumission-
naire
2 - Offre financière :
L’offre financière doit comporter :
-La lettre de soumission dûment remplie, signée et datée
-Bordereau des prix unitaires et du devis quantitatif - esti-
matif dûment remplis, signés et datés
-Copie de l’offre financière
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HYGIÈNE CORPORELLE

Stop aux mauvaises odeurs de pieds !

Pourquoi nos pieds
sentent-ils mauvais ?

La peau de nos pieds recèle
quelque 250 mille glandes !
Après avoir passé toute une
journée enfermés dans des
chaussures, rien d'étonnant à
ce que nos pieds transpirent et
laissent échapper de mauvaises
odeurs. En fait, c'est la trans-
piration qui est à l'origine de
l'odeur car elle offre un envi-
ronnement propice au dévelop-
pement des bactéries. Entre les
orteils, l'environnement chaud
et humide est aussi propice au
développement des champi-
gnons, responsables de l'appa-
rition de mycoses. 

Si la température et la qua-
lité des chaussures (on trans-
pire plus dans des chaussures
en synthétique) influencent les
odeurs plantaires, l'hérédité
joue également un rôle. En
effet, à chacun son odeur cor-
porelle et son degré de transpi-
ration. 

A noter qu'il existe aussi
une infection touchant surtout

les adolescents, la kératolyse
ponctuée, qui se surajoute sou-
vent à un excès de transpira-
tion. Elle se manifeste par une
peau macérée, blanchâtre et
percée de petits trous, qui
dégage une odeur très pronon-
cée. L'application d'un anti-
biotique local permet de se
débarrasser de cette infection
bénigne mais odorante.

Quelles solutions
contre les mauvaises
odeurs de pieds ?

Se laver soigneusement les
pieds minimum une fois par
jour, voire deux fois, à l'eau et
au savon, voire avec un savon
spécial transpiration excessive
(contenant des substances anti-
bactérienne). Bien faire mous-
ser, puis nettoyer la voûte
plantaire et entre chaque orteil.
Bien assécher les pieds et entre
chaque orteil. Saupoudrer de
talc ou d'un produit anti-odeur.  

Le soin des chaussures :
Procéder de même avec les

chaussures : veillez à ce qu'el-
les soient bien sèches (si
nécessaire, alterner avec deux
paires de chaussures afin qu'el-
les aient le temps de bien s'as-
sécher), puis saupoudrer l'inté-
rieur de talc ou de produit anti-
odeur ou d'acide borique (une
poudre fine et blanche que l'on
trouve en pharmacie et qui
possède des propriétés antisep-
tiques). 

On peut aussi essayer des
semelles spéciales contre les
odeurs.

Les chaussures neuves (ou
les baskets sortant de la
machine à laver) peuvent aussi
être traitées à l'aide d'un spray

déodorant antibactérien. 
Eviter les chaussures en

matière synthétique et privilé-
gier les chaussures "respiran-
tes", notamment celles en
intérieur cuir.  

Utiliser des chaussettes en
fibres naturelles et non en syn-
thétique. 

Les traitements contre
les odeurs et la transpira-
tion excessive 
Selon l'origine des odeurs des
traitements peuvent être pres-
crits, comme des antifongi-
ques en cas de mycoses ou des
antibiotiques en cas de déve-
loppement bactérien. 

T ranspirer des pieds, c'est tout à fait normal... Mais
quand ça sent mauvais, cela devient gênant pour vous et
votre entourage !  Alors pour y remédier, voici une

recette très facile pour désodoriser vos chaussures.

Pour deux petits ballotins, soit un pour chaque chaussure,
mélangez 2 c. à soupe rases de gros sel avec 1 c. à soupe rase
de bicarbonate de sodium. 
Ajoutez ensuite à votre mélange 4 gouttes d'huile essentielle
d'eucalyptus et 8 gouttes d'huile essentielle de citron.
Mélangez. Vous pouvez utiliser d'autres huiles essentielles
comme la menthe poivrée, etc. Utilisez des huiles qui se com-
plètent par leurs propriétés et leur parfum. 
Répartissez votre mélange à parts égales dans les compresses
gaz, formez des petits ballotins et refermez à l'aide du fil à
coudre. Placez ensuite un ballotin dans chaque chaussure pour
les désodoriser et laissez-les jusqu'à la prochaine fois. Pensez
à mettre un ballotin chaque fois que vous enlevez vos chaus-
sures. 

A savoir :
Le gros sel absorbe l'humidité tandis que le bicarbonate de
soude est un désodorisant efficace. 
L'huile d'eucalyptus est antifongique et rafraîchissante.

Tadjine Casbah

Ingrédients :
6 morceaux de viande de mouton
(de préférence gigot) 
1 oignon 
1 poignée de pois-chiches trempés la
veille 
Quelques brins de persil haché 
6 œufs 
1/2 citron 
1 c. à soupe de s'men ou de beurre 
2 c. à soupe d'huile 
1 pincée de cannelle 
1 pincée de poivre noir 
Sel 
Préparation :
Dans un faitout, faire revenir à feux
doux les morceaux de viande, l'oignon
haché, l'huile, le beurre, la cannelle, le
poivre noir et le sel. Recouvrir d’un
demi-litre d'eau. Dès ébullition, plonger
les pois chiches et laisser mijoter lente-
ment, à couvert, jusqu'à cuisson de la
viande. 
Ensuite, retirer et désosser les morceaux
de viande. Les déposer dans un plat
beurré allant au four.  Arroser de quelques
cuillères de sauce de cuisson et napper le
tout d'œufs battus avec le persil, le jus
de citron, la cannelle, le poivre noir et le
sel. Enfourner et laisser dorer à four
chaud pendant 10 minutes.
Sortir le plat et l’arroser avec la sauce
restante. Garnir de pois-chiches et pré-
senter dans le plat. 

Gâteaux
aux raisins et noix

Ingrédients :   
50 g de beurre mou + 20 g pour la plaque 
225 g de farine 
1 c. à café de levure chimique 
25 g de sucre
75 g de raisins secs 
25 g de noix concassées + 9 cerneaux
pour garnir 
1 œuf 
15 cl de lait     
Préparation :
Mélanger la farine et la levure. Ajouter le
beurre en parcelles. Mélanger du bout des
doigts jusqu’à consistance sableuse, puis
incorporer le sucre, les raisins et les noix
concassées. 
Casser l’œuf dans un verre mesureur.
Ajouter du lait pour obtenir 15 cl au total
(réserver le reste de lait). Fouetter, puis
mélanger avec la préparation précédente
jusqu’à obtention d’une pâte souple. La
pétrir rapidement pour l’homogénéiser.  
Etaler la pâte en un carré de 24 cm de côté.
Le découper en 9 cones de 8 cm de côté.
Les déposer sur une plaque huilée en les
écartant les uns des autres. Les badigeon-
ner au pinceau avec le reste de lait. Les
garnir avec une noix. Enfourner pour 15 à
20 min

A S T U C E S
Confection de jupeHousses de couette

Les couettes ont tendance à se
"promener" dans leur housse.
Cousez une attache aux quatre
coins de la housse, un bouton
aux quatre coins de la couette.
Boutonnez-les. 

Si vous confectionnez vos jupes
droites, pour éviter qu'elles ne
pochent, surtout si vous êtes
longtemps assise, coupez-les
en plaçant la couture milieu dos
sur les lisières du tissu.

Aiguilles à coudre

Plantez vos aiguilles à cou-
dre dans un morceau de
savon. Elles glisseront
mieux dans le tissu et ne ris-
queront pas de rouiller.

Conservez les bouts de
savons usés. Ils vous permet-
tront de tracer vos patrons sur
les tissus, même les jerseys
fluides.

Tracer des patrons 
sur tissus

CONSEILS PRATIQUES

Désodoriser ses chaussures

PAGE ANIMÉE PAR OURIDA AÏT ALI

Il nous arrive parfois d'être incommodé par
l'odeur de nos pieds, et souvent par celle des
autres. Tout d'abord, pourquoi nos pieds
peuvent-ils sentir mauvais ? Et ensuite, quelles
sont les solutions ? 



PAR TAHAR OUNAS

L e programme d’aide à l’habitat rural destiné pour la
wilaya de Boumerdès traîne. Seuls 4.542 logements
sur les 11.750 inscrits ont été réalisés, alors que près

de 5.000 sont en cours de réalisation, apprend-on de
source confirmée. Une simple lecture renseigne que le
programme accuse un retard énorme alors que l’Etat
encourage ce dispositif créé justement pour lutter contre
l’exode rural. 

Toutes les communes rurales de la wilaya souffrent de
ce retard expliqué particulièrement par le manque de régu-
larisation du foncier. Sur ce, plusieurs citoyens désirant
construire une habitation Fonal trouvent d’énormes diffi-
cultés pour constituer un dossier d’aide. C’est pour cette
raison que plusieurs prétendants abandonnent pour établir
un dossier de demande de logement social.  En d’autres

termes, les lourdeurs administratives sont la cause du
retard qu’accuse ce programme. « Il a fallu attendre près
de sept mois pour que mon certificat de possession soit
établi par les services compétents », nous dira un habi-
tant de la localité rurale de Chabet el-Ameur.  « Cela sans
compter ceux ayant un terrain cadastré qui doivent atten-
dre jusqu’à une année pour voir l’établissement d’un livret
foncier par les services des domaines », a-t-il ajouté. Pis
encore, notre interlocuteur nous dira qu’il est très difficile
de régulariser sa situation si la parcelle de terrain est
cadastrée surtout pour les ascendants qui affichent un
intérêt pour un logement rural. « Ceux-ci doivent
parcourir un long chemin où ils sont contraints de pre-
scrire une donation notariée à raison de 30.000 DA pour
pouvoir commencer la constitution d’un dossier », a-t-il
indiqué en détail. Donc, pour constituer un dossier Fonal,
le demandeur doit au moins attendre près de deux ans et

dépenser au moins 70.000 DA avant d’entamer les travaux
de son habitation. 

En sus de cela, les demandeurs ayant bénéficié de l’aide
doivent encore faire face aux lenteurs de l’octroie de l’aide
financière qui se fait par tranche. Souvent, le prélèvement
de l’aide accuse des retards énormes et ce, en raison des
lenteurs enregistrées au niveau des instances de contrôle
de logement, notamment les subdivisions de logements et
d’équipements de daïra, indique-t-on. 

Le wali de Boumerdès, Kamel Abbès, a récemment
mis en garde les APC de ne pouvoir prétendre à d’autres
programmes que par le parachèvement des quotas déjà
octroyés. Par ailleurs, le chef de l’exécutif qui présidait
une réunion avec les P/APC avait indiqué qu’il allait
demander au directeur des domaines de diligenter une com-
mission d’enquête pour alléger ces lourdeurs et résoudre
les problèmes liés au foncier. T.  O .

PAR LAKHDARI BRAHIM

L a production industrielle du secteur
public algérien a baissé de 0,6% au
premier semestre 2013 comparative-

ment à la même période de l'année
dernière, après une augmentation de 1,6%
durant toute l'année 2012, selon l'Office
national des statistiques (ONS).  

Hors hydrocarbures, la croissance
durant les six premiers mois de 2013 a
enregistré une hausse de 3,1%, alors que
les industries manufacturières  ont évolué
de 2,2%, indique une note de conjoncture
de l'Office obtenue par l'APS. 

Cette baisse (-1,6%) de l'indice général
de la production industrielle du secteur
public s'explique essentiellement par un
recul de la production dans les secteurs des

hydrocarbures (-8,8%), du textile (-7,2%),
des industries agroalimentaires (-3,1%) et
à un degré moindre, des matériaux de con-
struction (-0,5%), souligne l'ONS. 

D'autres secteurs ont connu d'impor-
tantes augmentations, les plus "remar-
quables" ont concerné les industries
sidérurgiques, métalliques, mécaniques et
électriques (ISMME) avec une croissance
de l'ordre de 12,5%, la chimie (+7,5%), et
les industries du bois (+7,3%). Les
secteurs de l'énergie et des mines et car-
rières ont également contribué à cette
amélioration avec des taux respectifs de
1,6% et 2,7%, relève encore l'Ons. 

L'industrie nationale, qui recèle des
potentialités sous utilisées, souffre des
problèmes liés à la gestion de l'innova-
tion, à la compétitivité sur les marchés et

à l'ouverture de l'économie, selon des
experts.  

Afin de remédier à cette situation, le
ministère du Développement industriel et
de la Promotion de l'investissement, a
soumis récemment au gouvernement une
nouvelle politique industrielle basée,
essentiellement, sur le renforcement des
entreprises notamment les PME. 

Il s'agit à travers cette démarche d'aider
les entreprises à se placer sur le marché
international, à promouvoir des filières
industrielles stratégiques où l'Algérie
recèle un potentiel et dispose d'atouts
compétitifs. 

Le ministère du Développement indus-
triel a lancé en juillet dernier un appel à
projets industriels pour dix huit filières.
Cet appel à projets industriels, qui reste

ouvert jusqu'au 31 décembre de l'année en
cours, vise notamment la relance de la pro-
duction nationale et le développement de
l'investissement. 

La production industrielle a augmenté
de 1,6% en 2012. Hors hydrocarbures, la
croissance avait atteint 5,4%. Cette per-
formance est due notamment à une
amélioration de 12% du secteur de l'én-
ergie, 8% des industries des cuirs et chaus-
sures, 7,5% des ISMME. 

La production industrielle représente
actuellement 0,8% de la production
nationale et elle ne participe qu’à hauteur
de 5% au produit intérieur brut (PIB) du
pays, selon le ministère qui ambitionne à
relever ce taux dans un avenir proche à
10% et plus.

L . B .

Bab Ezzouar-Réghaïa 70 DA,
Fort de l’Eau-Bab El Oued : 50
DA, Square-El Harrach : 50
DA, Place du 1er Mai-Aïn
Naâdja : 50 DA et Bordj El-
Kiffan-Grande Poste : 50 DA.
Voici quelques exemples des
lignes de dessertes
proposées, actuellement, par
les  taxis clandestins. Ces
derniers ont construit, dans
plusieurs quartiers algérois,
leurs propres « stations » avec
des files interminables
d’« usagers ». Un phénomène
qui prend de l’ampleur sous le
regard indifférent des services
de sécurité.

PAR LOTFI ITOU

E
n effet, le nombre de chauffeurs
clandestins a sensiblement aug-
menté depuis deux ans déjà.
Certains lieux de la banlieue
algéroise sont carrément squatté

par la présence très importante de taxis
clandestins, alors qu’autrefois, rares
étaient  les personnes ayant un véhicule et
sans emploi à s’aventurer dans le travail au
noir, car en face les services de sécurité

veillaient. Ainsi les taxis clandestins ont
loué des espaces à proximité des cités pour
proposer plusieurs lignes. Prendre un taxi
clandestin à Alger ne pose plus de prob-
lème, cela au grand dam des chauffeurs de
taxi. 

À Bordj El-Kiffan un grand espace

jouxtant la cité des 800-Logements a été
aménagé par les taxis clandestins.
Pratiquement toutes les destinations sont
proposées. A titre d’exemple de Bordj El-
Kiffan à la Place des Martyrs la place est à
50 dinars, même coût pour les lignes
Bordj El-Kiffan-Grande Poste ou encore

vers Aïn Naâdja. Ce qui
est noté c’est le nombre
important de citoyens
qui sollicitent les serv-
ices de ces taxis clan-
destins, il se forme
même des queues inter-
minables dans ces sta-
tions informelles. Dès
7h du matin des gens
voulant se rendre au tra-
vail empruntent 
« obligatoirement »
cette « station » de
taxis clandestins.
Femmes, hommes et
personnes âgées, tout le
monde passe par là.
« C’est plus pratique et
moins cher », nous
explique une femme. 

Cette dernière réside
au quartier appelé
Bateau Cassé, situé à
Bordj El-Kiffan et elle
travaille à Alger-
Centre. Selon elle,
depuis que les taxis
clandestins sont instal-
lés dans le quartier, elle
n’a plus de soucis pour

trouver un transport.  « Dieu merci, je
peux prendre un taxi et me rendre sans
souci à mon lieu de travail, car auparavant,
c’était difficile de trouver un bus », dira
une jeune personne pour appuyer les
propos de la femme. L. I .
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IMPOSANT LEURS PROPRES “STATIONS” DANS L’ALGÉROIS

Les clandestins défient les “taxieurs”

SELON L’OFFICE NATIONAL DES STATISTIQUES

La production industrielle en légère baisse 

BOUMERDÈS, PROGRAMME D’AIDES À L’HABITAT RURAL

Retard dans l’achèvement du programme 
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L’encyclopédie

Le 113e élément du tableau
de Mendeleïev enfin découvert

L’équipe japonaise Riken a annoncé avoir enfin produit le 113e élément prévu par le tableau  de Mendeleïev. Deux tentatives
précédentes avaient échoué faute de preuves, mais la présence d'un seul type de radiations a cette fois permis de trancher. Il ne

manque plus que l'aval de l'Union internationale de chimie pure et appliquée pour confirmer la découverte et nommer
définitivement l'élément.

D E S  I N V E N T I O N S

S i le tableau périodique des éléments
également appelé tableau de
Mendeleïev s'est avéré d'une grande

utilité pour les chimistes depuis sa con-
ception, il est loin d'être complet. Ainsi,
l’équipe japonaise Riken affirme avoir
obtenu le 113e élément chimique prévu par
le fameux tableau. Néanmoins, ces résul-
tats doivent encore être validés par l’Union
internationale de chimie pure et appliquée
(UICPA) avant que l’élément n'y prenne
pleinement sa place et reçoive un nom
définitif. Pourvu de 113 protons, celui-ci
porte jusque-là le nom provisoire d’unutri-
um mais n'a pas été facile à dénicher.
En effet, les chercheurs japonais en étaient
à leur troisième tentative après deux essais
non reconnus en 2004 et 2005. Ils avaient
alors proposé de nommer l’élément japo-
nium et ils pourraient bien obtenir gain de
cause si l’UICPA confirmait la découverte
publiée le 26 septembre dans Journal of
Physical Society of Japan. Le dernier
ajout au tableau date de 2010, il s'agit du
copernicium, obtenu pour la première fois
en 1996 en Allemagne.

Des éléments extrêmement
instables

En vérité, les éléments chimiques aussi
lourds n’existent pas à l’état naturel et
sont extrêmement instables. Ils nécessi-
tent ainsi l’emploi de réacteurs atom-

iques ou d’accélérateurs à particules et un
jeu complexe de chaines de désintégra-
tions. Lorsqu'un élément instable se dés-

intégre : il produit un nouvel élément
plus léger et un rayonnement. Ce nouv-
el élément va lui aussi se désintégrer et

ainsi de suite jusqu’à ce qu’on débouche
sur un élément stable. Les éléments pro-
duits par ces désintégrations peuvent être
plus stables et détectables que ceux d’o-
rigine. Ils peuvent ainsi fournir des
informations sur le reste du processus.
C’est justement ce qui a manqué lors des
premiers essais de l’équipe japonaise.
Elle avait obtenu du dubnium-262, le
105e élément, mais sans pouvoir prouver
qu’il venait bien du 113e.

Remonter la chaîne
de désintégration

Le 12 août dernier, les chercheurs ont
provoqué la collision d’ions zinc (30e

élément) à un dixième de la vitesse de la
lumière avec du bismuth (83e élément).
Cela a produit l’apparition d’un ion
extrêmement lourd. L’élément totale-
ment instable, dont la moitié avait déjà
disparu en 0,7 millisecondes, a alors
provoqué une série de six désintégrations
qui ont émis uniquement des radiations
alpha. Les chercheurs ont mesuré ces
radiations et identifié les éléments pro-
duits. Quand tout a été pris en compte, il
ne restait plus qu’une seule solution
pour que tous ces éléments aient été pro-
duits avec seulement des radiations alpha
: l’atome à l’origine de tout cela avait
forcément 113 protons. C’était donc bien
de l’unutrium.

U ne équipe du Massachusetts
Institute of Technology (MIT) a pu
mesurer l'horizon d'un trou noir,

c'est à dire la limite en dessous de laquelle
la matière qu'il attire ne peut plus faire
demi-tour. Les chercheurs étudiaient à la
base les jets de particules qui se produisent
quand la matière s’agglomère à la
périphérie des trous noirs.
Si l’on peut estimer la masse d’un trou
noir, mesurer sa taille est bien plus com-
pliqué. Rien que de savoir où commencent
ses limites pose problème. Alors qu’ils
cherchaient à étudier un autre phénomène
lié aux trous noirs, une équipe de
chercheurs formée autour du
Massachusetts Institute of Technology
(MIT) a proposé une solution pour
remédier à cette difficulté : mesurer l’hori-
zon des trous noirs.

Les trous noirs se forment quand une trop
grande masse est concentrée dans un vol-
ume d’un trop petit rayon. La gravité
devient si forte que la matière prise en
orbite ne peut plus s’en dégager que si elle
dépasse la vitesse de la lumière, ce qui est
impossible. Le rayon critique en dessous
duquel un objet d’une certaine masse
forme un trou noir s’appelle le rayon de
Schwarzschild. La limite après laquelle la
matière ne peut plus faire demi-tour est le
fameux horizon du trou noir.

Au centre de la galaxie M87
Mais la matière s’accumule et s’engorge à
sa périphérie, ce qui forme un disque d’ac-
crétion. La chaleur et l’intensité des
champs magnétiques s’y amplifient et ces
conditions finissent par provoquer deux
phénomènes. Le trou noir se met à tourn-

er dans le même sens que la matière du
disque d’accrétion, puis des jets de matière
sont expulsés avec une telle force qu’ils
peuvent s’étendre sur plusieurs centaines
de milliers d’années-lumière. Ils ali-
mentent ainsi étoiles et galaxies en nou-
velles particules.
L’étude de la trajectoire de ces jets fourni
de nombreux renseignements sur le com-
portement des trous noirs et c’est précisé-
ment ce que les chercheurs étudiaient à la
base. Ils se sont intéressés au trou noir
situé au centre de la galaxie M87, à 50
millions d’années-lumière de la Voie
Lactée. Cet imposant corps céleste, d’une
masse six milliards de fois plus impor-
tante que le Soleil, a été scruté pendant
trois nuits par les paraboles de quatre sites
de recherche, dont le James Clerk Maxwell
Telescope à Hawaii.

HOLOGRAMME
Inventeur : Dennis Gabor Date : 1948 Lieu : Grande-Bretagne

Le rayon d'un trou noir mesuré
pour la première fois

L’hologramme est une photographie en relief utilisant les interférences
produites par la superposition de deux faisceaux laser. Le physicien anglais
d’origine hongroise Dennis Gabor découvrit en 1948 le principe de
l’holographie en effectuant des recherches sur la microscopie électronique.  
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Le traitement a réussi et Birgitte est autorisée à
se consacrer entièrement à sa campagne. Les
sondages créditent les Nouveaux Démocrates
d'une jolie percée électorale, leur laissant espé-
rer cinq sièges au Parlement. Mais Birgitte veut
davantage et lance l'offensive contre les centris-
tes de son ancien parti pour mieux s'en démar-
quer. Elle subit en retour une vaste campagne de
calomnies qui la vise personnellement. Mais lors
du classique grand débat sur TV1 - que Torben a
décidé à la dernière minute de maintenir, en lieu
et place d'un «grand jeu politique» censé faire
grimper l'audience -, elle marque un point décisif

22h55

FBI : PORTÉS DISPARUS
APRÈS LA TEMPÊTE

L'équipe recherche Aaron Gibbs, un homme trauma-
tisé et ruiné par le passage de l'ouragan Katrina sur
sa propriété. Sherise, son épouse, raconte aux enquê-
teurs qu'elle a vu Aaron pour la dernière fois, la veille,
lorsqu'il a quitté leur chambre de motel. Aaron préten-
dait avoir retrouvé un job temporaire dans le New
Jersey après son éviction de l'entreprise de construc-
tion de son cousin. Mais les enquêteurs apprennent
qu'Aaron a menti sur toute la ligne et commencent à
envisager tous les scénarios possibles

20h45

UNDER THE DOME COUPÉS
DU MONDE

Un matin, les habitants de Chester's Mill, dans le
Maine, se réveillent coupés du monde, encerclés par
un immense dôme de verre transparent. Chacun tente
de comprendre l'inexplicable, cherche l'origine de ce
champs de force indestructible et invisible.
Immédiatement, des tensions naissent au sein de la
communauté ainsi prisonnière. Tandis que certains, de
manière occulte, tentent de tirer profit de cette situa-
tion pour prendre le pouvoir, d'autres organisent une
résistance autour de Dale Barbara, un vétéran de la
guerre d'Irak...

20h50

CROSSING LINES ENTRE
CHIEN ET LOUP

Alors qu'il se rend dans une banque de La
Haye pour de mystérieuses raisons, Hickman se
retrouve pris en otage par des braqueurs venus
dévaliser la banque. Laissant son portable
connecté avec Sebastian, il peut dans un pre-
mier temps fournir de précieuses informations à
l'équipe du commissaire Daniel.
Malheureusement, Hickman est très vite privé
de ce moyen de communication et les choses
s'enveniment. Au fur et à mesure que la prise
d'otage avance, l'équipe du commissaire Daniel
fait plusieurs découvertes au sujet des bra-
queurs

20h50

UN INDIEN DANS LA VILLE  

Stéphane décide un beau jour de s'envoler pour
l'Amazonie afin d'aller régler son divorce avec
Patricia, l'épouse dont il vit séparé depuis treize
ans. Steph veut en effet se remarier avec
Charlotte, une jeune femme originale et mysti-
que. Avec son téléphone et son ordinateur sous le
bras, l'homme d'affaires débarque dans la jungle
amazonienne, bien décidé à s'acquitter de sa mis-
sion au plus vite... Mais retrouver Patricia au
coeur de cette végétation luxuriante n'est pas une
mince affaire. D'autant que Stephane finit par
découvrir qu'il a un fils de 13 ans, Mimi-Siku.
L'adolescent supplie alors son père français de
l'emmener voir la tour Eiffel...

20h45

ENVOYÉ SPÉCIAL

Au sommaire : «La voiture à l'amende». Des
parkings payants de plus en plus chers, des four-
rières qui enlèvent à tour de bras, des amendes
qui se comptent en millions, mais aussi les
radars. La sécurité routière aurait-elle un coût
de plus en plus élevé pour l'automobiliste ? -
«Librairies : entre sursis et survie». Chaque
année, environ 250 librairies indépendantes dis-
paraissent en France. Dans les pays anglo-
saxons, Internet et le numérique ont déjà dévasté
le paysage de la librairie indépendante. De
quels moyens disposent les libraires pour lutter
? - «Hong Kong : des hommes en cage». À Hong
Kong, certains logements sont si petits qu'ils res-
semblent à des placards

22h55

NOUVELLE STAR CASTINGS
À LYON ET BRUXELLES

Plus de 10000 candidats, âgés de 16 à 34 ans, se sont
présentés aux castings pour espérer passer devant le
jury composé de Maurane, Sinclair, Olivier et André
Manoukian. Au sommaire : «Première étape des cas-
tings : Lyon». Cette ville a porté chance à Sophie-Tith
l'année dernière, puisque, après y avoir passé son pre-
mier casting, elle a réussi à franchir toutes les étapes
avec succès. Et il y a eu beaucoup de «oui» pour cette
première étape : l'effet Sophie-Tith ? - «Deuxième
étape des castings : Bruxelles» Les castings ne
s'étaient pas arrêtés à Bruxelles depuis 2008. Le Jury
y est allé rejoindre la meilleure ambassadrice qu'il soit
: Maurane

22h30

VOLT, STAR MALGRÉ LUI  

Pour Volt, chien superstar à Hollywood, la vie
de tous les jours est remplie de rebondissements
et d'aventures en tout genre... sous les caméras.
Mais un jour, malheur : Volt est accidentelle-
ment transporté jusqu'à New York, où il n'a
jamais eu l'intention d'aller. Il va revenir en
Californie par ses propres moyens, qui sont...
ses quatre petites pattes. Mais le chemin s'an-
nonce dur, surtout quand Volt s'aperçoit qu'il
n'est qu'un chien comme un autre. C'est alors
qu'entrent dans sa vie un chat, Mittens, et un
hamster, Rhino, qui vont faire la route avec lui.
Il va se rendre compte qu'il n'est nul besoin
d'avoir des super-pouvoirs pour être un héros

20h45
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Le secrétaire général  par
intérim du Rassemblement
national  démocratique (RND)
a tenu a rassurer  les militants
de la bonne santé de son
parti. « Le parti se porte
bien » a  en effet  indiqué
Abdelkader Bensalah devant
les  militants  et les cadres du
RND rassemblés hier, au siège
de l’UGTA. 
PAR KAMAL HAMED 

L ors de ce meeting, organisé à
l’occasion de la commémoration du
59e anniversaire du déclenchement de

la guerre de Libération nationale, Bensalah
a laissé entendre que la crise interne  vécue
par le parti il y a quelques mois fait
désormais partie du passé et, dans la
foulée, il a rendu un vibrant hommage à
tous les militants qui  y ont grandement
contribué. « Regardez bien comment était
la situation il y a moins  d’une année par
rapport à maintenant », dira le secrétaire
général par intérim ajoutant que « la page
de la crise est tournée ».
« Le parti a réussi en un laps de temps à
mettre de l’ordre dans sa  maison », a-t-il
précisé alors que certains estimaient
« que le parti  était fini.  Ils ont tiré  des
conclusions à la hâte ». L’orateur, qui a

été fortement applaudi par l’assistance
durant son discours, n’a pas manqué, dans
ce même sillage,  d’égratigner un tant soit
peu le frère ennemi, le FLN en
l’occurrence. « Au RND nous n’avons
pas le monopole sur l’histoire, encore
mois sur les constances nationales »
affirme Bensalah ajoutant que « nous ne

sommes pas de ceux qui montent dans le
train à l’avant-dernière  halte et prétendre
que nous sommes les premiers de la
caravane ». Il a aussi été beaucoup
question des préparatifs du 4e congrès,
prévu les 26, 27 et 28 décembre prochains.
L’orateur a fait cas des étapes franchies,
notamment les congrès de wilayas qui ont

permis l’élection des congressistes aux
assises de fin d’année. « Le 4e congrès
sera un rendez-vous qui consacrera la
pratique démocratique à tous les niveaux »
soutient Bensalah dont le nom a été
scandé par l’assistance pour  être le futur
premier responsable du parti. Abdelkader
Bensalah n’a pas manqué aussi de faire, de
nouveau, au nom du parti, acte
d’allégeance au président de la République,
Abdelaziz Bouteflika. « Nous avons
soutenu Bouteflika  depuis 1999 et nous
continuerons à le faire aujourd’hui et
demain », dira-t-il devant une assistance
toute acquise au chef de l’Etat comme
l’attestent les portraits géants ornant la
salle ou les slogans scandés durant le
meeting. « Notre soutien ne visait que la
réalisation de la stabilité du pays et nous
continuerons à soutenir les réformes
politiques du Président ». Cependant
Bensalah, et même s’il a parlé de l’élection
présidentielle de 2014 qui a fait couler
beaucoup d’encre n’a pas franchi le pas
comme l’a fait son frère ennemi le FLN
lorsque Amar Saïdani  a clairement affiché
le soutien du vieux parti pour un
quatrième mandat pour le Président. « Le
président Bouteflika est le candidat du
FLN lors de ces élections » a, pour
rappel, indiqué tout  récemment Saïdani. 
« Il n’ y a aucune  hésitation quant à notre
soutien au président Bouteflika, mais nous
disons aussi que Bouteflika est plus grand
pour être le candidat d’un seul parti».

K. H.
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Le Front des forces socialistes (FFS)
appelle à une véritable unité du
Maghreb, fondée sur le respect

mutuel et la coopération, a souligné
samedi à Constantine le premier
secrétaire national de ce parti, Ahmed
Betatache. 
Une véritable unité maghrébine,  telle
que la souhaitaient les artisans du 1er
novembre 1954, permettra de  réduire
les risques de déstabilisation ciblant
cette région , a ajouté M. Betatache lors
d’un meeting populaire organisé à
l’occasion de la célébration du 50e

anniversaire du FFS et du 59e

anniversaire du déclenchement de la
Révolution. 
Condamnant l’atteinte au consulat
algérien à Casablanca (Maroc), M.
Betatache a indiqué que la diplomatie est
aujourd’hui  plus que jamais appelée à
jouer son rôle pour préserver les bonnes
relations entre les deux peuples . 
La  révision du système de gouvernance
figure parmi les solutions à mettre en
úuvre pour permettre l’établissement
d’un véritable Etat de droit, a par
ailleurs souligné ce responsable de
parti, s’attardant longuement sur la

question de  l’indépendance de la justice
pour estimer que la construction d’un
consensus national permettra de rétablir
les règles de l’Etat de droit et de la
souveraineté populaire  rapporte l’APS. 
Qualifiant la Constitution de  loi
sacrée, il a indiqué que le FFS a, de tout
temps, revendiqué une assemblée
constituante souveraine et élue pour
l’élaboration d’une Constitution pour le
peuple. Appelant à une Constitution
aux normes démocratique, le premier
secrétaire national du FFS a considéré
que le texte fondamental du pays ne peut
pas être amendé à chaque tournant.

S’agissant des prochaines élections
présidentielles, M. Betatache a indiqué
que le FFS tranchera sur la question de
sa participation au moment opportun,
loin de toute pression des partis ou des
médias . 
Plaidant pour un changement pacifique,
M. Betatache a indiqué que le FFS n’a
de cesse d’œuvrer pour éviter une «
explosion » car, a-t-il ajouté, l’Algérie
risque d’aller vers un chaos certain au
cas où elle était une nouvelle fois
confrontée à une situation de crise .

“Il faut  mettre fin à ces campagnes contre l’Algérie”

PRÉSIDENTIELLE 2014

Le PRA sera au rendez-vous 

A bdelkader Bensalah a fermement
condamné le Maroc qui s’en est pris
à l’Algérie. « Nous avons constaté

un nouveau discours et les responsables
marocains ont dépassé le discours que nous
connaissons déjà » a déclaré, hier,
Abdelkader Bensalah, secrétaire général par
intérim du RND lors d’un meeting tenu à
Alger, ajoutant que « le discours  officiel
marocain a été suivi par des commentaires
de presse et des déclarations de partis

politiques qui  touchent à notre dignité et
nos frontières». Bensalah, qui dira qu’il
réagissait en tant que militant, dira encore
que « nous  avons entendu des refrains des
années soixante et tout cela afin de
détourner les regards  du peuple marocain
de ses conditions de vie qui sont loin
d’être décentes ». Faisant allusion à
l’attaque du consulat d’Algérie à
Casablanca par les manifestants marocains
et l’arrachage de l’emblème national, le

secrétaire général par intérim du RND
affirme  « que faire bouger la rue est
dangereux du fait des conséquences
imprévisibles  qui peuvent en découler.
Arracher l’emblème national sous le regard
des agents de sécurité et un 1er Novembre
de surcroît est un comportement qui
manque de sagesse et il faut mettre fin à
ces campagnes contre l’Algérie ». Car,
devait préciser Bensalah, « cette escalade
n’est pas dans l’intérêt de l’Algérie et du

Maroc ni de toute la région. Aussi nous
disons  que l’intérêt général commande de
privilégier la sagesse ». Pour Bensalah, 
« Les frères marocains doivent réviser
leurs calculs car les problèmes du Maroc
ne  proviennent pas de l’Algérie. Il y a le
problème du Sahara occidental et les
responsables marocains doivent dire la
vérité au peuple marocain ».   

K. H.

PAR RAYAN NACIM

L e président de la commission
nationale de préparation du 5e con-
grès extraordinaire du Parti du renou-

veau algérien (PRA), Hassan Boulaatika a
indiqué samedi à Alger que ce dernier sera
au "rendez-vous" lors de la prochaine
présidentielle. 
"Le plus important actuellement pour le
parti est la préparation d'un grand congrès
regroupant toutes les forces qu'il recèle
afin de dégager une nouvelle direction et

pouvoir participer à la prochaine présiden-
tielle", a précisé M. Boulaatika lors d'une
rencontre organisée à l'occasion de la
commémoration du 59e anniversaire du
déclenchement de la guerre de Libération
nationale rappelant que le parti "n'a jamais
manqué les rendez-vous décisifs". 
Il a, toutefois, refusé de répondre aux ques-
tions liées à la date de la tenue du congrès
qui a été reporté  maintes fois. 
Lors de la dernière réunion des délégués
d'Alger en juillet dernier, le congrès était

prévu pour le rentrée sociale rapporte
l’APS. Bien que le remplacement de l'ex-
secrétaire général, Kamel Bensalem qui a
fait l’objet d'un retrait de confiance par le
conseil national du parti après son élec-
tion lors du 4e congrès national en mars
2007, tarde à venir, le PRA demeure
"présent sur la scène politique", a tenu à
préciser M. Boulaatika. 
Par ailleurs, le PRA a condamné l'acte de
violation des locaux du Consulat général
d'Algérie à Casablanca où un groupe de

manifestants ont scandé vendredi des slo-
gans hostiles à l'Algérie en arrachant l'em-
blème national. Ceci dénote une "haine
enfouie dévoilée par ces pratiques
immorales", a-t-il dit. 
Les excuses officielles du royaume maro-
cain sont "insuffisantes", selon cette for-
mation politique qui estime que "les
auteurs de cet acte commis alors que
l'Algérie célébrait le 59e anniversaire du
déclenchement de la guerre de Libération
nationale devraient être sanctionnés".

Abdelkader Bensalah.

ABDELKADER BENSALAH, SECRÉTAIRE GÉNÉRAL PAR INTERIM 

“Le RND se porte bien”

AHMED BETATACHE L’A SOULIGNÉ À PARTIR DE CONSTANTINE

Le FFS plaide pour une vraie unité du Maghreb 
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agent d’Interpol dans
un polar haletant

Mélanie Laurent s'immisce
dans un polar magique
entourée de  Morgan
Freeman, Jesse Eisenberg,
Mark Ruffalo, Isla Fisher,
Woody Harrelson...

Mélanie Laurent

contrainte d'annuler sa tournée !
Chimène Badi est dans l'obligation d'annuler le reste

de sa tournée estivale pour raisons médicales. La
chanteuse souffrirait de problèmes aux cordes vocales. 

Chimène Badi

Amanda Seyfried

elle débute
la promo de 
son 1er film
Journée très chargée
mardi 30 juillet pour
Amanda Seyfried qui a
entamé la promo de
son nouveau et très
attendu film,

Lovelace.

Amanda Seyfried
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Horaires des prières pour Alger
et ses environs

L'armée de l'air libyenne a répéré
vendredi quelque quarante-huit
migrants clandestins égyptiens dis-

parus dans le désert dans l'est de la Libye,
a déclaré un responsable de sécurité. 
Des dizaines d'Egyptiens entrés clandes-
tinement en Libye avaient été abandonnés
lundi par des passeurs sur la route reliant
Tobrouk à Ajdabia. L'un de ces migrants
a pu entrer en ville et alerter les autorités
libyennes, qui ont lancé des recherches
pour retrouver les autres. 
"L'armée de l'air libyenne a pu repérer

vendredi matin quarante-huit des
Egyptiens égarés dans le désert libyen", a
indiqué le colonel Aballah  al-Zaidi,
porte-parole de la chambre commune de
sécurité de Benghazi. 
"Des véhicules seront dépêchés sur les
lieux pour les secourir", a-t-il ajouté,
sans donner davantage de détails. 
Selon la chaîne de télévision privée
Libya al-Ahrar, un groupe de 60 person-
nes composé d'Egyptiens et de Soudanais
a disparu.

ÉGARÉS DANS LE DÉSERT LIBYEN

48 migrants égyptiens   
repérés par l’armée de l’air

BILAN FINANCIER AU 3E TRIMESTRE 2013

Nedjma maintient une
croissance exemplaire

Près de 150% de taux de croissance des bénéfices
nets et forte progression des investissements

Le groupe de télécommunications Ooredoo, a rendu public ce jeudi
31 octobre 2013, ses résultats financiers du 3e trimestre 2013. 

N edjma, filiale algérienne du groupe
Ooredoo, achève l’exercice des 9
premiers mois de l’année 2013 en

se réservant le premier taux de croissance
parmi toutes les opérations du Groupe
Ooredoo avec une progression notable de
ses principaux indicateurs financiers
notamment en termes de revenus,
d’EBITDA (revenus avant intérêts,
impôts, taxes, dotations aux amortisse-
ments et provisions sur immobilisations),
de volume des investissements, des profits
nets et du nombre d’abonnés. 
En effet, les revenus de Nedjma pour les 9
premiers mois de l’année 2013 ont enreg-
istré une croissance de + 13% (+17% en
dinars algériens) en comparaison avec la
même période de l’année 2012, passant de
700,2 millions de dollars US à  790,6
millions de dollars US (soit 62,7 milliards
de dinars).
Une courbe ascendante est également
observée pour l’EBITDA qui a progressé
de +19% (+22% en dinars algériens)
durant les 9 mois de l’année en cours par
rapport à la même période de l’année 2012,
passant de 278,1 millions de dollars US à
329,7 millions de dollars US (soit 26,15
milliards de dinars). Les bénéfices nets ont
atteint une croissance de près de 150  %
pour atteindre 139,5 millions de dollars
US (soit 11,5 milliards de dinars). 
Pour ce qui est du nombre d’abonnés celui-
ci est passé de 8,86 millions au 3ème
trimestre 2012 à 9,30 millions au 3ème
trimestre 2013, représentant plus de 400
000 nouveaux clients. 
Dans le groupe Ooredoo, Nedjma conserve
sa position de N° 1 en taux de croissance
et continue à enregistrer les meilleurs
résultats. Par les chiffres, Nedjma
représente 10,4% du nombre d’abonnés du
groupe, 11,2% des revenus, 10,6% de
l’EBITDA, et 10,3% des investissements. 
A l’annonce de ces résultats, Joseph Ged a
déclaré : « Nedjma continue à être le

leader de la croissance en télécommunica-
tion mobile non seulement en Algérie
mais aussi à travers la quinzaine de pays
du groupe Ooredoo. Je suis particulière-
ment fier des Algériennes et Algériens qui
se sont distingués au sein d’un grand
groupe et continuent à placer Nedjma en
première position grâce à l’attention que
nous accordons à nos clients et à leur fidél-
ité. Notre engagement infaillible dans la
3G nous permettra de consolider davantage
notre leadership dans l’internet mobile et
renforcer ainsi notre positionnement dans
le marché algérien et au sein du groupe
Ooredoo. »
Depuis quelques années, Nedjma clôture
ses différents exercices sur des bilans posi-
tifs. Ceux-ci sont les résultats de la perti-
nence et de la fiabilité de sa stratégie de
développement qu’elle compte appuyer au
travers de nouveaux investissements con-
séquents dans les années à venir.  

CONTREBANDE VERS LE MAROC

Mise en échec d'une tentative
d'introduction de 9,5 qx de cuivre 

TIR DE DRONE AMÉRICAIN DANS LES ZONES TRIBALES
AU PAKISTAN

4 victimes dont Mehsud
le chef des talibans 

Les brigades mobiles relevant de la
direction régionale des Douanes
algériennes de la wilaya de Tlemcen,

ont réussi à mettre en échec une tentative
d'introduction frauduleuse au Maroc d'en-
virons 9, 5 quintaux de déchets de
cuivre, 200 bidons d'huile de table, 3
quintaux d'olives ainsi que 4 véhicules à
double réservoir transportant du carbu-
rant au niveau des frontières Ouest, a-t-
on appris vendredi auprès de cette institu-
tion . 
Traitée ces deux derniers jours au niveau
de divers points frontaliers de l'ouest du
pays, selon la représentante de la cellule
de la communication, cette opération, la
première du genre  qui s'est effectuée à la

RN 35 reliant Ghazaouet à Boukbou,
localité relevant de la commune de
Fillaoucène, a permis la saisie d'un
véhicule léger transportant près de 9,5
quintaux de déchets de cuivre destinés à la
contrebande au Maroc . 
La deuxième opération qui s'est déroulée
aux environs de "Tarmous", située entre
Marsat Ben M'Hidi et Ghazaouet à 8
heures du matin, a permis la saisie d'une
quantité importante d’huile de table( 200
bidons) destinée à la contrebande, ainsi
que la saisie de quatre véhicules équipés
d'un double réservoir transportant du car-
burant ainsi que des 3 quintaux d'olives
verts au niveau des frontières entre Akid
Lotfi et Marsat Ben_M'hidi. 

M ehsud, a été tué vendredi soir par
les tirs d'un drone américain dans
les zones tribales du nord-ouest du

Pakistan, a indiqué la presse pakistanaise. 
Un commandant du Tehreek-e-Taliban
Pakistan (TTP), un regroupement de
factions islamistes armées, dans cette
région a confirmé que M. Mehsud faisait
bien partie des quatre victimes du drone
américain. "Hakimullah, son oncle, son
chauffeur et son garde du corps ont été
tués", a indiqué ce commandant taliban. 
L'attaque a eu lieu dans la région de
Dandey Darpakhel, à cinq kilomètres au

nord de Miranshah, principale ville du
Waziristan du Nord, considéré par
Washington comme un repaire des talibans
et des groupes liés à Al-Qaïda. 
Trois sources sécuritaires pakistanaises à

Miranshah ont aussi confirmé le décès de
Hakimullah Mehsud qui avait pris la tête
des talibans pakistanais dans la foulée du
décès de Baïtullah Mehsud, chef originel
du TTP, mouvement né en 2007 afin de
mener la "guerre sainte" contre le
gouvernement d'Islamabad allié des Etats-
Unis dans la "guerre contre le terrorisme".  

ACCIDENTS DE LA CIRCULATION

Deux morts et deux blessés
près de Ghardaïa

Deux personnes ont trouvé la mort et
deux autres ont été grièvement
blessées dans un accident de la

circulation survenu samedi, sur al RN 1
à 50 km au sud de Ghardaïa, a-t-on appris
auprès de la  Protection civile. 
Un véhicule tout terrain est entré en
collision frontale avec un autre véhicule
utilitaire, entraînant la mort sur le coup
de deux personnes, a précisé la source. 

Les corps des victimes ont été déposés à
la morgue de l’hôpital de Métlili, le plus
proche du lieu de l’accident, vers où ont
été également évacués, par la Protection
civile, les deux blessés. 
Une enquête a été ouverte par la
Gendarmerie nationale pour déterminer
les circonstances exactes de l'accident.
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Q U O T I D I E N  N AT I O N A L  D ' I N F O R M AT I O N
L’info, rien que l’info
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CONSULAT D’ALGÉRIE À CASABLANCA

L’EMBLÈME
NATIONAL 
PROFANÉ

DES EXPERTS SE PRONONCENT SUR L’ÉNERGIE

LES RÉSERVES 
EN HYDROCARBURES 
SUFFISENT POUR LES
BESOINS DE L’ALGÉRIE

ABDELKADER BENSALAH, SECRÉTAIRE
GÉNÉRAL PAR INTERIM L’AFFIRME

“LE RND SE
PORTE BIEN”

P. 5

IMPOSANT LEURS PROPRES “STATIONS” DANS L’ALGÉROIS

LES CLANDESTINS
DÉFIENT 

LES “TAXIEURS”

Bab Ezzouar-Réghaïa 70 DA, Fort de l’Eau-Bab El Oued : 50 DA, Square-El Harrach :
50 DA, Place du 1er Mai-Aïn Naâdja : 50 DA, Bordj El-Kiffan-Grande Poste :

50 DA... Voici quelques exemples des lignes de dessertes proposées, actuellement,
par les taxis clandestins. Ces derniers ont érigé, dans plusieurs quartiers algérois,

leurs propres « stations » avec des files interminables d’« usagers ». Un phénomène
qui prend de l’ampleur sous le regard indifférent des services de sécurité.
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